
Le ministre turc des affaires étrangères, M. Sadak (deuxième depuis la
gauche), qui assistait à la conférence à l' information , a Genève s> e*
envolé à bord d'un appareil de la Swissair our Athènes ou il a eu des: e»
tiens avec les autorités helléniques. M. bdak a ete reçu , a sa "esceiue
d'avion , par M. Tsaldaris, ministre des affires étrangères de Grèce (.a b^u

che) et l'ambassadeur turc à Uhènes, M. Unaydm.

De Genève à Athènes à bord d'un appareil de la Swissair

Les moscoutaires vont-ils
empêcher de Gaulle

de parler à Marseille
dimanche prochain ?

Les pr ovocations des extrémistes outre-Jura

Le R. P. F. prend ses dispositions pour assurer l'ordre et le
gouvernement envisage de renf orcer les mesures de sécurité

Notre correspondant de Paris
nous téléphone :

Le discours que le général de
Gaulle doit prononcer dimanche
prochain à Marseille , à bord d'un
canot ancré dans le Vieux-Port ,
préoccupe vivement le gouverne-
ment , moins pour sa substance et les
critiques qu 'il contiendra qu'en rai-
son des incidents qu 'il risque de
susciter.

Alors que jusqu 'ici, le parti com-
muniste avait observé à l'égard du
général de Gaulle une sorte de
« neutralité méprisante », cette fo i s -
ci, le choix de Marseille paraît avoir
touché au vif les moscoutaires. Pour-
quoi cette réaction soudaine , cette
campagne haineuse , ces menaces à
peine déguisées , cet appel  à la vio-
lence sous le couvert d' une contre-
manifestation ? Eh bien! tout s imp le-
ment parce que les communistes
n'ont pas encore « digéré » la vic-
toire du R.P.F. à Marseille lors des
dernières élections municipales et la
perte , de cette ville qu 'ils considé-
raient comme un de leurs p lus soli-
des bastions. A peine le choix de
Marseille était-il rendu pub lic que
le parti communiste élevait une vio-
lente protestation et présentait la
manifestation R.P.F. comme une
« intolérable provocation ». C'était
ouvrir les voies à une épreuve de
force .  Le gant f u t  aussitôt relevé par
Rémy, chef de la propagande R.P.F.
et l' on apprit  alors que la police
de la réunion serait assurée par des
militants spéciaux du R. P. F. con-
jointement avec les forces locales de
police.

Les choses en sont là, mais la f i è -
vre monte au point que l'on redoute
pour dimanche des accrochages sé-
rieux entre les troupes de choc com-
munistes et les détachements de
« police » ganlHstes , composés en
grande majorité d'anciens membres
des Forces françaises de l 'intérieur
rompues à la bagarre par quatre
années de guerre.

A Marseille , le p r é f e t  a prévu un
renforcement massif du service d' or-
dre o f f i c ie l .  C'est déjà quel que
chose.

A Paris, le conseil des ministres
a, dit-on , l 'intention de s 'occuper
aujourd'hui de cette question pour
qne soit respecté le « droit de réu-
nion ».

Au moment où M.  Jules Moch. mi-
nistre de l 'intérieur , vient d'installer
huit super-préfe ts  chargés justement
d'assurer l' ordre public , l' occasion
est donnée de voir ces nouveaux
fonctionnaires à l'œuvre.

M.-G. G.
(Lire la suite en finie page)
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£es échos du
Une mesure de sécurité

qui coûtait trop cher
La petite ville de Hunnebostrand . en

Suède, met en adjudication la prison
municipale, le stock de costumes des
prisonniers, remet en liberté les trois
derniers incarcérés et liquide les gar-
diens. Tout compte fait, l'appareil de
répression et de sauvegarde de la so-
ciété coûtait infiniment plus cher qu'il
ne rapportait.

Les Anglais préfèrent,
pour s'asseoir, le verre

à la laine
A la Foire de l'industrie britannique ,

une maison d'ameublement exposera
des fauteuils, capitonnés en verre.

Du verre incassable, bien entendu.
Non seulement incassable, mais imper-
méable, ignifugé , imputrescible et inu-
sable.

Le tissu est fait de fils «i fins qu une
pelote de 15 millimètres de diamètre
peut en dévider 155 kilomètres.
1 Ce qui compî/que un peu les choses,
si l'on veut en faire un échevea u et
qu'on ait le malheur  de l'embrouiller.

Plus malin que Noé
Persuadé qu 'un second déluge se pro-

duira en 1952, un nommé William
Greenwood a construit uno arche de
belle dimension au milieu de ses ter-
res. Mais Greenwood , plus avisé que
Noé. ne prendra pas à son bord un cou-
ple de tous les animaux vivants : il se
contentera d'une  fami l l e  de chats.

Mets l 'échec de M. Togliatti ?
SEMAINE ÉLECTORALE DÉCISIVE EN ITALIE

Notre correspondant de Rome
nous écrit :

La campagne électorale commence
de lasser l'opinion , trop sollicitée,
trop tendue depuis plus de deux mois
qu 'elle dure. L'Italien est trop épris
de sensation et de nouveauté pour
s'attarder longtemps à des situations
acquises. Les arguments de l'extrê-
me-gauche lui sont connus mainte-
nant , et il demande autre chose. M.
Togliatti , longtemps à l'école mosco-
vite , et docile fonctionnaire du Ko-
minform après l'avoir été du Komin-
tern , aurait-il laissé déteindre pen-
dant  son long exil ce gris brouillard
russe sur sa personnali té génoise? Le
fait e6t souligné dans « Risorgimen-
to ».

On y ajoutera que depuis quinze
jour s environ , la cause du « Front
populaire démocratique », dont le
parti communiste a officiellement as-
sumé de payer toute la campagne
électorale , paraî t devoir perdre la
partie. Les gens ont cessé de cher-
cher des villas en Sardaigne ou de
demander des passeports pour l'Ar-
gentine. Le phénomène est assez inté-
ressant, encore que les quelques jours
seulement qui nous séparent de l'heu-
re fa t id ique  des urnes puissent nous
apporter des surprises, pour mériter
"ne observation minut ieuse .

Les affiches font place
aux emblèmes

Le signe de cette lassitude, c'est
Que sur les murs de la Péninsule les
affiches proprement dites commen-
cent de faire place aux emblèmes.
Les Républicains disent : « Votez la

feuille de lierre », et l'inscrivent sur
leur journal affiché , ou en grands
« volantini ». La mince croix rouge
sur fond d'écus6on blanc pour les
démo-chrétiens, la tête de Garibaldi
pour le Front populaire de MM. To-
gliatti et Nenni. Cependant cet em-
blème a été fort critiqué. A maintes
reprises on a mis Garibaldi en oppo-
sition avec Marx ou Staline . Les ad-
versaires du « Front » ont relevé que
Marx avait dit de Garibaldi : <r c'est
un sinistre imbécile ».

Et « Candido », le journal humo-
ristique le plus répandu , et dont il
f au t  se gairdeir de sow-estimfr l'in-
fluence , avait dit : « Garibaldi une
fois l 'Italie fai te s'est retiré sans un
liard à Caprera. Mais les Garibal-
diens communistes prétendent se
partager tout l'or de Mussolini, v

On est ainsi insensiblement glisse
des affiches aux scandales. Après ce-
lui de Mgr Cippico est venu celui
de la disparition des valeurs du
« duce », sur laquelle M. Longo, se-
cond de M. To£?iiatli , n 'a pu fou rn i r
que des explications embrouillées.
« Nous n'avons pris que fiO ou 70 ou
80 mil l ions , et nous voudrions que
ce fût  davantage », a-t-il déclaré dans
un discours à Rome. Une aff iche
lui reprocha alors de s'être fait  l'hé-
ri t ier , avec son parti , de Mussolini,
Les communistes se gardent d'ail-
leurs d'exhiber la faucille et le mar-
teau , décidément impopulaires de-
puis l'affaire de Prague.

I_a propagande contre
l'Eglise va à fin contraire
« Cippico s'appelle de son vrai nom

Prettner ; il est donc Autrichien

comme de Gasperi », ont déclaré des
manifestes communistes. Les attaques
dirigées contre l'Eglise semblent al-
ler à fins contraires. Car le pape est
resté très populaire. On trouve donc
la propagande communiste à la fois
divisée pour soutenir que . de bons ca-
tholiques peuvent parfa i tement  voter
pour les communistes, et prétendre
que l'Eglise a manqué à tous les de-
voirs de la charité chrétienne en ac-
caparant des richesses, ou en se li-
vrant  au trafic des devises, en « af-
famant  le peuple ».

Ce repoche ne parte pas, car en
même temps un pamphlet de cinq
cents pages accuse le Vatican d' avoir
en connivence avec le déparlement
d'Etat à Washington comploté la fin
du tr ipart isme et l'exclusion des com-
munistes du gouvernement que pré-
side M. de Gasperi. Or l'Amérique
n'a pas affamé l'Italie , mais lui a au
contraire envoyé, pour les deux tiers
gratui tement , des marchandises s'éle-
vant à 1,98 mil l ia rd  de dollars. Qu 'est-
ce que les spéculations d'un Cippico
en face de ces chiffres ? Aussi une
af f i che  que l'on vient de poser ré-
présente-t-clle la face ronde de M.
Nenni , toute jouff lue grâce au blé
américain , et un citron jauni et vieil-
li , qui serait ce qu 'elle deviendrait
si elle devait se contenter de blé
soviétique. On sai t , aussi par une af-
fiche , que le représentant de l'U.R.
S.S., pressé de faire dans ce domaine
quelque chose par le palais Chigi , a
répondu éva6ivement : « Espérons »
(speriamo).

Plerre-E. BRIQUET.

(Lire la suite en 5 me page)

Le régent de Belgique reçu par M. Truman

Au cours de sa récente visite officielle aux Etats-Unis, le régent de Belgique
a remis au président Truman une croix de guerre belge pour le soldat inconnu
américain. A. gauche, le prince Charles, à droite , le président Truman.

Découverte au Chili d'un plan communiste
destiné à provoquer de graves désordres

Les moscoutaires cherchent à créer de l 'agitation dans toute l 'Amérique du Sud

Le gouvernement pren d des mesures énergiques pour le maintien de l'ordre et la défense
da régime et fait pr océder à l'arrestation de chefs extrémistes

Une révolte a également éclaté à Costa-Rica
SANTIAGO-DU-CHILI , 13 (A.F.P.). -

Un communiqué offi ciel annonce que le
président de la république a convoqué
les ministres de l'intérieur, de la dé-
fense et les chefs des zones militaires
afin d'examiner les mesures énergiques
à prendre pour la défense du régime et
le maintien de l'ordre.

Le communiqué ajoute que de nou-
veaux documents ont été découverts
entre les mains d'agitateurs commu.
nlstes, documents révélant un vaste
plan d'action destiné à provoquer de
graves désordres dans tout le pays. U
prévoyai t notamment des attaques con-
tre certaines casernes de carabiniers
pour s'emparer des armes, le stockage
par les mineurs de tous les explosifs
possibles et le recensement des forces
disponibles en cas de nécessité.

Plusieurs personnes ont été arrêtées,
notamment Orlando Millas. correspon-
dant du journal communiste « El Si-
glo » à Conception. Des réfugiés espa-
gnols sont» également impliqués dans
cette affaire. Alvarez Lopez et Adolfo
Ibanez. qui se trouveraient en Colom-
bie, où ils auraient eu pour mission
d'organiser un congrès de la jeunesse
communiste à Cali.

On cite enfin le nom du député com-
muniste uruguayen, Ënrique Itodri-

guez, qui aurait été chargé d'organiser
le mouvement, avec siège à Monté-
vidéo.

Le communiqué du gouvernement
affirme que l'étude des documente sai-
sis permet d'établir que les récents
événements de Colombie ne sont que
les préliminaires d'autres plus graves,
qui devraien t se dérouler en Bolivie et
au Chili .

Il affirme également que le gouver-
nement est décidé à agir avec la plus
grande énergie contre tous les éléments
communistes qui « s'obstinent à créer
un climat révolutionnaire ».

U prendra d'énergiques mesures con-
tre le comité central du parti commu-
niste chilien , dont, ajoute le communi-
qué, la participation au mouvement a
aussi été établie.

Le Chili sévira
rigoureusement contre les

éléments communistes
SANTIAGO-DU-CHILI. 13 (Reuter) .

— Le gouvernement chilien a annoncé
lund i  soir qu 'il allait sévir avec une
énergie accrue contre les éléments qui
« obéissent aux ordres criminels d' une
puissance étrangère éloignée >.

Il a communiqué à cette occasion
qu'un certain nombre des communistes
libérés dernièrement se 6ont mis en
rapport avec des cellules communistes
et leur ont remis des « plans ». La
porte-parole du gouvernement a par'.é
à ce propos d'un « plan du 1er mai »
et d'un « plan d'automne».

Celui-ci aurait été établi 6ur la base
des mesuTes décidées en octobre 1917
par le Koininform. D aurait trait à une
attaque de grande envergure des com-
munistes chiliens contre le palais du
gouvernement, pour abattre le « régime
fasciste » du pays.

Révolte menaçante
à Costa-Rica

WASHINGTON, 13 (Reuter). — Le
département d'Etat a annoncé mardi
que M. Alvaro Bonia, ministre des
affaires étrangères par intérim, a in-
vité le corps diplomatique de San-José,
la capitale , de prendre la ville sous sa
protection vu que des forces insurgées
armées marchent dans sa direction.

La situation est confuse
WASHINGTON, 14 (A.F.P.). — En

même temps que la situation en Colom.
ble semble évoluer vers le calme, des
nouvelles d'un caractère alarmant par.
viennent à Washington de Costa-Rica.

Des Informations de San-José. datées,
de lundi et reçues au département
d'Eta t , confirment que la ville de Li-
mon est tombée aux mains des révolu-
tionnaires.

L'attaque des révolutionnaires contre
San-José était attendue pour mardi et
les forces gouvernementales se prépa-
raient à défendre la ville rue par rue,
maison par maison.

Les mêmes Informations déc'aralent
que les communistes occupaient l'Im-
meuble de la compagnie des téléphones
et obligeaient tout employé ne pouvant
pas prouver sa pleine adhésion au par-
ti , d'abandonner le travail. Ces mêmes
Informations indiquaient  également que
la ville de Cartago, située à 15 mllU.8
nu sud-ouest de la capitale , était tom-
bée aux mains des révo 'utionnalres et
qu 'un comba t avait eu lieu à mi-che-
min entre Cartago et San-José.

Les Russes sabotent
la conférence
de Genève

affirme un journaliste
américain

WIESBADEN . 13 (Reuter). — M. Hp-
mer Mar t in , président de l'Association
do la presse américaine , pa r l an t  devant
les éditeurs et les Journalistes du C'ub
do la prct.se de Wiesbnden, a accusé
l'U.R.S.S. et ses satellites do tent er de
saboter la conférence de Genève sur 'al iber té  de l ' informat ion.  L'Union sovié-
t ique  et ses partisans communistes  des
autres pays ont peur d'une presse qui
ne se laisse ni influencer ni int imider .
M. Mar t in , qui  préside une association
forte de 25,(M)0 membres, 6'est rendu à
la conférence de Genève sur la deman-
de du président Truman, Il a dit  que
l'U.R.S.S. est l'ennemie jurée de toute
form o de liberté.
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Liberté de presse et d'information
L 'A C T U A L I T É

¦ La conférence sur la liberté de la
presse et de l'information, à Genève,
su scite déjà moins d'attention qu'à
seg débuts. On a l'impression que ses
diverses commissions «tournent en
rond » et qu'elles ne peuvent se bor-
ner qu 'à émettre des résolutions pla-
toniflU£S,„U.n grand ioJixnal américain
s'est fait l'écho de cette désaffection.
On assiste, a-t-il écrit en substance,
i un spectacle pareil à celui que
donnent toutes les assises internatio-
nales. D'eux thèses s'affrontent avec
rigueur. Puis, au vote, celle de l'Amé-
rique l'emporte sur celle de l'Union
soviétique. Mais les décisions prises
n'ont que la valeur de vœux pies.
Dans la réalité, tout continue à se
passer comme auparavant.

Ce scepticisme est assurément fon-
dé. Pourtant, la conférence de Ge-
nève aura eu ce mérite — mais était-il
nécessaire pour cela de déplacer tant
de monde ? — de permettre de « faire
le point » sur ce problème essentiel
de la liberté de la presse et de voir
quelles en sont les données dans le
monde actuel.

** /"w "v

En Russie et chez ses Etats sa-
tellites, on s'est g lorifié de ce que
les journaux et les agences d'infor-
mation soient au service de la com-
munauté populaire. Délivrés de la ty-
rannie de l'argent, ont dit les délé-
gués de ces nations, ils jouissent de
la « vraie liberté » et sont à même de
jouer leur rôle d'organes formateurs
vis-à-vis du public. Mais encore , il
6'agit de voir si cette « formation »
est librement donnée. Et l'on n'est
pas long à s'apercevoir que ce n'est
nullement le cas. En réalité, il leur
faut se soumettre aux directives du
pouvoir et ce pouvoir, pour toute la
partie orientale de l'Europe, se résu-
me dans les décisions d'un seul hom-
me, M. Joseph Staline. Cela est si
vrai qu'aujourd'hui non seulement
les journalistes, mais encore les artis-
tes, les romanciers, les musiciens sont
proprement « épures » qualnd ils
s'éloignent, ne serait-ce que d'un pon-
te;" de là ligne tracée par l'Etat. Il
iy a pas de pire servitude pour la
jmsée que .'«engagement totalitaire».

On ne songera pas à nier d'ailleurs
que , dans les pays occidentaux, une
-c rv i tude  existe aussi pour la presse
et pour l'information. Il n'est que
trop exact qu'aux Etats-Unis de
grands trusts se sont emparés de la
presse et la notion d'« affaires » rem-
place bien souvent celle de « ser-
vice » et de responsabilité. En An-
gleterre, des groupes de journaux
appartiennent fréquemment encore
à une ou deux familles et, en
France, les partis monolithiques nés
de la « Libération » exercent un mo-
nopole sur nombre de journaux dont
furent privés, indûment, les anciens
propriétaires et les anciens rédac-
teurs.

D'autre part , l'Etat ici aussi a des
possibilités d'exercer une pression
tant sur la presse que sur les agen-
ces d'information. Il possède des
moyens qui , pour n'être pas aussi di-
rects que ceux dont dispose un pou-
voir totalitaire, n'en sont pas moins
efficaces, pour alimenter, sur le plan
international , des polémiques qu 'il
estime nécessaires à la cause natio-
nale ; il a certaines ressources pour
faire taire certains renseignements
Qu 'il a intérêt à cacher.

C'est contre ces abus, en Occident,
autant que contre la mainmise tota-
litaire sur la presse en Orient que la
conférence de Genève voudrait réa-
gir, en cherchant à rendre possibles
une plus grande objectivité et une
Plus grande liberté dans la diffusion
de l 'information et dans l'expression
de la pensée.

*******-
Pourtant , il n'est pas équitable de

mettre sur le même pied le régime
de la presse de l'ouest et celui de la
presse de l'est. Une différence capi-
tale existe. Dans le premier cas, il

est permis à chaque grand courant
d'idées de s'exprimer par ses jour -
naux ; dans le second cas, la mise
au pas et l'ali gnement sont absolus.
Un simple ' regard jeté sur l'étal de
choses existant permet de faire cette
double constatation. C'est la preuve
que, quelles que soient les entraves fi-
nancières ou autres apportées à la li-
berté de la presse ' dans nos vieux
pays d'Occident, celle-ci est à même
de fonctionner, et elle fonctionne. Du
reste, à toute pression exercée sur
ce libre fonctionnement, il existe un
correctif essentiel, celui 'qui vient
du public. Libre à ce dernier de
s'abonner aux journaux qui lui con-
viennent. Il peut faire son choix. Ce
sont les lecteurs en fin de compte
qui font l'essor de tel ou tel organe.
Un journal ne devient réellement
influent que s'il en a !

Au total, cet appel à la « collabo-
ration » du public est le signe dis-
tinctif du fonctionnement de la
presse occidentale. Elle est ainsi
dans son essence, le contraire d'un
organe d'Etat, ce qu 'elle est devenue
sous tons les régimes totalitaires, et
ce qu 'elle tend à devenir en système
dirigiste. Et c'est cela qui garantit
son indépendance fondamentale, qui
lui permet de refléter telle tendance
et d'oeuvrer à telle cause qui lui
paraît utile.

*****, **
Le remède aux maux et aux abus

que nous avons signalés devra donc
être recherché dans la direction du
* pays réel ». Il est bien éviden t que
là où existent, sur le plan politique ,
économique, social, des communautés
vivantes, des corps constitués, des
« familles spirituelles », la liberté des
journaux sera plus grande, la résis-
tance aux tentatives du capitalisme
comme de l'Etat pourra être plus
active de leur part. Dans le domaine
de la presse comme dans tous les
autres, la centralisation est l'ennemie
des libertés.

Cela est vrai tout particulièrement
en Suisse. A sauvegarder notre fédé-
ralisme, à maintenir forts nos can-
tons et au sein de ceux-ci les grou-
pements naturels, on travaillera à
renforcer l'indépendance des jour-
naux, on contribuera à les dégager de
toute pression, on leur permettra
d'être le reflet , selon leurs tendances,
des divers courants de pensée. L'uni-
fication politique, au contraire, mène
à l'uniformisation de l'esprit. Le pu-
blic comme les autorités doivent ré-
fléchir à cela. Bené BRAICHET.
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TERRAIN
A BATIR

de 1027 m2 à vendre
à l'avenue des Alpes
(nord-ouest de Neu-
châtel). Très belle si-
tuation. Pour visiter
et traiter, s'adresser à
l'Etude Dubois, nota-
ria t et gérances, 2,
rue Saint-Honoré, Neu-
châtel.

Chambre pour monsieur
feérleux. Paires 105. 4me,
& gauche.

Electricien-
appareilleur

La commune de Boudry
met en soumission les
fonctions d'électriclen-ap-
pareilleur des services in-
dustriels.

Les offres détaillées avec
prétentions de salaire sont
à adresser au Conseil com-
munal pour le 20 avril
1948.

On cherche une

sommeliere
pour restaurant des Bre-
nets. Entrée ler mal . —
S'adresser à A. Hatt , hô-
tel de l'Union, Fontaine-
melon.

Jeune homme
de 16 ans, ayant suivi
l'école secondaire, cherche
place pour le ler mal
1948, où 11 pourrait ap-
prendre le français, de
préférence dans commer-
ce. Adresser offres écrites
_ D. C. 913 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche, pour dé-
but mal, pour

jeune homme
Intelligent, quittant l'é-
cole ce printemps, bonne
place dans petit train de
campagne ou commerce,
où 11 pourrait bien ap-
prendre le français- Adres-
ser offres à la famille
Isell - Kunz, Jegenstorf
(Berne).

Personne expérimentée,
d'un certain âge, cherche
emploi de

gouvernante
bonne à tout faire, chez
monsieur seul Adresser
offres écrites _' M. B. 889
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune fille
ayant quitté l'école cher-
che tout de suite place
d'aide de ménage dans
famille où elle aurait l'oc-
casion d'apprendre le
français. Vie de famille.
Gages à convenir. Offres
sous chiffres Me 9423 Z à
Publicitas Zurich.

Ouvrier
maréchal-for geron
cherche emploi dans for-
ge ou atelier de cons-
truction. — Faire offres
écrites avec conditions à
F. O. 966 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer pour étudiant
3e l'Ecole de commerce,
oelle chambre avec bon-
ne pension. A la même
adresse, on demande à
louer deux chambres In-
dépendantes pour Jeunes
5ens sérieux. Tél. 6 28 66

Jolie ohambre et pen-
sion. — Rocher 2.

A louer belle chambre
iu soleil, avec pension,
Daln, pour le 1er mal. —
Côte 5. ler, à gauche.

A louer chambre meu-
olée, avec pension. Pre-
mier-Mars 20, 4me, à
irolte.

Chambres et pension
pour étudiante de l'Ecole
de commerce. Encore dis-
ponibles : une g r a n d e
chambre à deux lits, une
ohambre à un Ut . M. Ber-
tran, Crét-Taconnet 38.

PENSION
soignée, au centre, pren-
drait quelques pension-
naires pour les repas ou
un repas. Prix modérés.

Demander l'adresse du
No 940 au bureau de la
Feuille d'avis.

Chambre avec pension.
Tél. 5 12 96.

A louer belle <â_ambre
meublée à personne d'or-
dre. Bonne pension. De-
mander l'adresse du No
952 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche & louer, à
Neuch&tel,

appartement
de deux pièces, tout con-
fort, au soleil. Adresser
offres écrites à D. E. 926
au bureau de la ' Feuille
d'avis. 

Dame retraitée cherche
un

appartement
de trois ohambres et dé-
pendances, dans le dis-
trict de Neuchâtel. Offres
à Mme Beck-Flllss, Re-
convllter (Jura bernois).
Tél. (032) 9 24 37.

On demande à louer un

CHALET
bien situé : lac ou mon-
tagne. — Adresser offres
écrites à L. M. 951 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Monsieur cherche cham-
bre, au centre. Pressant.
Offres au café du Con-
cert , Neuchâtel.

Jeune homme sérieux
oherohe

CHAMBRE
au centre, pour tout de
suite. Adresser offres éorl-
tes sous C. C. 950 au,bu-
reau de la Feuille'd'avis-

j eune homme cherche

CHAMBRE
pour tout de suite ou
pour le 16 mal, en ville-
Offres par tél. 5 13 81.

FiKes de salle
trouveraient emploi Im-
médiat dans restaurants
modernes sans alcool, au
Locle, & Colombier (Neu-
châtel) et & Lausanne. —
Bons traitements assurés.
Faire offres au Départe-
ment social romand, Mor-
ges.

Boulanger-
pâtissier

capable est cherché pour
tout de suite; pas de
travail le dimanche. —
Offres à M. Henri Gam-
meter. boulanger, Couvet,
tél. 9 22 01.

On cherche dans fa-
mille protestante,

jeune homme
de 14 & 16 ans, désirant
apprendre la langue et
ayant l'occasion de fré-
quenter bonne école alle-
mande. Vie de famille. —
Bonnes références. Date
et gages à convenir. Qui
nous confierait son fils ?
Famille A. Etter, secré-
taire communal, Wallen-
rled près courtepln. Télé-
phone (037) 3 41 61.

On cherche une

sommelière-extra
qui aiderait au ménage
pour la durée d'un mois.
Adresser offres écrites à
C. A. 94» au bureau de la
Feuille d'avis.

Agriculteur ciherche

jeune garçon
en âge de scolarité, pour
petits travaux de campa-
gne. Adresser offres écri-
tes â S. D. 943 au bureau
de la Feuille d'avis.

Hôtel, bord du lao de
Neuchfttel, cherche bon

cuisinier
Entrée ler mal. Offres

sous chiffres P 13439 à
Publicitas, Lausanne.

Pousse-pousse
moderne, état de neuf ou
même usagé est demandé.
Comptant. Offres avec
détail e; prix sous chif-
fres P 3055 N à Publicitas
Neuchâtel.

M. Guillod
achète tout
et paie bien

RUE FLEURY 10
Tél. 6 43 90

Si vous désirez :
vendre ou acheter n'im-
porte quoi : adressez-vous
a Marcelle Rem;, passage
du Neubourg Tél. 5 12 43

On demande à acheter
un

pousse-pousse
Téléphoner au 6 42 69.

Achat vieil or et argent
aux meilleurs prix

du jour

H, Paillard
SEYON 12

On cherche ft acheter
d'ooca6lon un

PARASOL
avec pied ; un banc et
chaises de Jardin. Offres
par tél. 5 38 29.

On cherche une

poussette
de préférence teinte clal.
re, modèle de luxe aveo
pare-boue, bon état, usa-
gée acceptée. Offres souj
chiffres P 3056 N à Pu.
bllcltas, Neuchûtel.
™ m*

On cherche ô, acheter

AUTO
maximum 11 CV, quatr»
places (Citroën, Peugeot,
Fiat ou Slmca), pas anté-
rieure à 1940. Offres aveo
prix sous chiffres P 3097
N h Publicitas Neuchâ-
tel.

On cherche à acheter
canoë

biplace. — Faire offres
écrites détaillées aveo
prix à F. O. 955 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Commerce d'alimenta-
tion en gros cherche

apprenti (e)
Adresser offres écrites &

A. G. 944 au bureau de la
Feuille d'avis.

Femme
de ménage

cherche heures de tra-
vail. Demander l'adress*
du No 938 au bureau df
la Feuille d'avis.

D A M E
cherche à faire le petit
ménage de personne seu-
le. Adresser offres écrltee
à A. R. 946 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune cuisinière
cherche place

â côté d'un Chef, dans ur
bon hôtel ou restaurant
Offres à R . Staufflger, Er-
holungshelm, Langnau
(E_r_men _al).

Jeune fille
sachant tenir un ménage
cherche place pour ap-
prendre le français. —
Schorpp, faubourg de
l'Hôpital 13, Neuchfttel,

On cherche pour Jeune
homme de 16 ans, une
place de

garçon
de courses

dans boulangerie ou bou-
cherie. Arbeltsamt olten.

PERDU
en ville, samedi après-
midi, un trousseau de
clés, étui en cuir. lie rap-
porter contre bonne ré-
compense au poste de po-
lice.

Perdu entre Fleurier
et Neuchâtel un

CRIC DE CAMION
Demander l'adresse du

No 954 au bureau de la
Feuille d'avis.

Perdu

chat tigré
(couipé) avec plastron
blanc. Aviser contre ré-
compense la boucherie
Gutmann. rue Pourtalès
No 1.

Remplaçante
est demandée pour le ler
mal, au café du Nord

A la même adresse, à
vendre

poussette
marine usagée, bon mar-
ché.

On cherche

jeune homme
de 16 à 18 ans, pour por-
ter le pain. Nourri et lo-
gé, bon salaire. Entrée
immédiate ou pour date à
convenir. S'adresser à la
boulangerie-pâtisserie G.
Christen, Fausses-Brayes.
Neuchâtel . Tél. 5 22 07.

HOMME
marié, 28 ans oherche
travail en ville à la Jour-
née. Adresser offres écrites
à R. v. 936 au bureau de
la Feuille d'avis.

Père de famille de tou-
te moralité désire faire
des

nettoyages
de bureaux à partir de
17 h. 30. Adresser offres
écrites à H J. 937 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune homme cherche

EMPLOI
pour travaux de maison.
Libre dès le 16 avril. S'a-
dresser à M. Paul Dé-
bleux, Battleux 12, Ser-
rlères.

Dame veuve, 60 ans,
cherche à faire' petit mé-
nage chez

monsieur seul
Ecrire poste restante R.

B-, Jordil, Lausanne.

JEUNE
EMPLOYÉ

au courant de tous les
travaux de bureau cher-
che emploi. Libre tout de
suite. Faire offres écrites
sous S. T. 939 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune Suissesse alle-
mande de 16 ans cherche

place facile
où elle pourrait bien ap-
prendre le français. Adres-
ser offres écrites & V. B.
942 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche pour café-restaurant une

fille d'office
ainsi qu'une

fille de cuisine
Offres écrites à CITY HOTEL, NEUCHATEL

&m GYMNASE CANTONAL
fj|||[ NEUCHATEL

Inscription des nouveaux élèves :
mardi 20 avril, à 10 h.

au bureau du directeur
(bâtiment de l'Université)

Les élèves présenteront leur dernier bulletin.

ÉCOLE NORMALE CANTONALE
NEUCHATEL

Inscription des nouveaux élèves :
mardi 20 avril, à 14 h.

au bureau du directeur
(collège des Terreaux sud, salle 31)

Les élèves présenteront leur dernier bulletin.

Début des leçons dans les deux
écoles : mercredi 21 avril, à 8 h;,20

(L'horaire sera affiché dès le 19)
Le directeur du Gymnase cantonal
et de l'Ecole normale cantonale :

L. PAULI.

VILLE D̂E Ĥ NEUCHATEL

ÉCOLE COMPLÉMENTAIRE
DES ARTS ET MÉTIERS

COLLÈGE DE LA MALADIÈRE

Reprise des cours
dès lundi 19 avril, à 7 heures

y compris les cours du soir
Le directeur : Louis BURA.

A vendre dans vignoble neuchâtelois

j olie p rop riété
comprenant villa moderne de huit pièces, fa-
brique avec ou sans installation moderne,
carace, verger et vigne. Renseignements sous
chiffres P. 76-10 V.. à Publicitas, VEVEY.

Nous cherchons

UN ACHEVEUR
qualifié, pour travail en fabrique,

(avec mise en marche).
Faire offres écrites ou se présenter & la

Fabrique des Chronomètres ERNEST BOFEL,
Maladière 17, Neuchâtel.

Fabrique de conserves d'importance moyenne
cherche, pour le cahton de Neuchâtel,

représentant
travailleur, capable, sachant travailler seul,
bien introduit dans les magasins de denrées
alimentaires, pouvant encore s'adjoindre nos

produits contre belle commission.

Offres sous chiffres Y. 9363 Z., à Publicitas,
Zurich.

MAISON DE VINS DE LA CHAUX-DE-FONDS
cherche

CHEF CAVISTE
connaissant à fond son métier et capable de

diriger du personnel
Faire offres écrites avec prétentions et cur-
riculum vitae à D. P. 945 au bureau de la

Feuille d'avis

La Bâloise, compagnie d'assurances sur la
vie, cherche jeune

employée de bureau
consciencieuse, habile sténo-dactylo ; entrée
en service : 15 mai ou ler juin 1948.

Adresser offres manuscrites, avec préten-
tions de salaire, curriculum vitae, copies de
certificats et photographie à L. FASNACHT,
agent général de la Bâloise, Neuchâtel, Saint-
Honoré 18.

Entreprise de Neuchâtel cherche
pour son département téléphonie
et petite mécanique

un mécanicien-électricien
un mécanicien

Entrée immédiate ou à convenir.
Travail intéressant. — Faire offres
écrites avec curriculum vitae , copies
de certificats et prétentions de sa-
laire sous chiffres C. P. 908 au
de la Feuille d'avis.

/ s v
* ' .

Nous engageons

Monteurs de téléphones
Contrôleurs
Mécaniciens - électriciens
Outilleurs
Manœuvres
Ouvrières

Pour notre fabrication de centrales
téléphoniques, d'appareils à courant
faible et pour le contrôle.

Faire offres écrites ou se présenter à

EECTRONA S.A., BOUDRY
(Neuchâted)

V J

Employée de bureau
capable de travailler seule est cher-
chée par fabrique de verres de mon-
tres, Orangerie 4.

Courtepointière
pour notre rayon
d'ameublement

qualifiée, très habile, est demandée
pour entrée immédiate ou à convenir.
Rétribution intéressante. Semaine de
48 heures. Prière de s'adresser à

LA DIRECTION DES

**--  ̂ _̂^** Neuct_âra_>

___________________________ _______________________ ________________________ _¦

Ferblantiers-appareilleurs
trouveraient bonne place stable et

bien rétribuée

Fr. Ritschard S. A., BIENNE
Téléphone 2 24 10

Important magasin de nou-
veautés à la Chaux-de-Fonds
demande pour entrée a con-

venir  une

jeune demoiselle
ayant de bonnes notions de
couture, présentant bien,

en qualité de

vendeuse débutante
Place stable, bon salaire.

Prière de faire offres avec
photographie, copies de cer-
tificats ou références sérieu-
ses sous chiffres O. V. 000 au
bureau de la Feuille d'avis

de IVeuchAtel.

Je cherche

COLLABORATEUR
disposant d'un petit capital, pour industrie

du bâtiment. Affaire très intéressante.
Faire offres écrites sous chiffres A. K. 957

au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche pour grand café-restaurant

sommeliere ,
capable. Gain mensuel Fr. 600.—. Offres
avec certificats et références à case

postale 236, Neuchâtel

Commerce de gros de Neuchâtel cherche pour
entrée Immédiate ou date à convenir un (une)

aide de bureau
Intelligent (e) et travailleur (se) pour classe-
ment et divers travaux faciles mais précis.
Eventuellement pour demi-Journées. — Offres
sous chiffres P 3061 N à Publicitas, Neuchâtel.

Dans l'impossibilité de répondre aux nom-
breux témoignages de sympathie qui leur sont
parvenus à l'occasion de leur grand deuil ,
Madame J. STRAGIOTTI et sa famille tien-
nent u exprimer leur profonde et sincère
reconnaissance. Un merci spécial pour les
nombreux envols de fleurs.

Peseux, 14 avril 1948.

i " ¦ ¦ rnum—mtamrn«

A QUATRE HEURES DEJA...
vous avez l'estomac dans les talons. Vous
calmez aisément cette fringale; en effet

une tablette d*

ojfospgBi I

Par son goût agréable, sa très fiaute voleur j
nutritive (ne charge pas l'estomac), son for- M
mat pratique «de poche», son prix modique, kjj

OYpSPOBi I

0r.A. WAM5ER S.A." BERNE „ 1
' ST4i| I ;

_____________
_

____________________
_^______________________ _

________
_^__________________________________ _____.

W_____^-.^- *̂ > llg ^^Tn Jeual matinée à  ̂ h' |$
f :̂_ \_______t&'T--r&lt$//m_\*s*** 14-16 avril. ¦i > <11" Bg
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I ORME * J*™î ___ .—-» - I
§ - -T rtios Brothe*ss I

i Hello Rmenea jj
£?¦ ________________________________________ - ..a "1 """"""!' .

Oui veut rendre service?
Les enfants qui seraient disposés àprêter leur concours comme vendeurs
d'insignes en faveur du Mouvement dela Jeunesse suisse romande, SAMEDI
17 AVRIL, sont priés de s'annoncer àMlle Liliane Loup, présidente, Beaux.
Arts 28, Neuchâtel.

i

ARMÉE DU SALUT - Ecluse 20
A l'occasion de la promotion à

la gloire du

Général Géo L Carpenter (R)
Chef mondial de l'Armée du Salut

de 1939 à 1946

Réunion commémorative
mercredi 14 avri l 1948, à 20 heures

présidée par le secrétaire en chef
j Lt-Colonel Norman-F. DUGGINS

E N T R É E  L I B R E

^̂ ^̂ "¦"™"̂ ^̂ ^̂^ ^̂ ™™î ^̂™ É_______.

Madame Nelly DIGIER-DUSCHER, ainsi que
les familles DIGIER , dans l'impossibilité de
répondre a toutes les personnes qui ont pris
part à leur grand deuil, les prient de trouver
ici leurs remerciements les plus sincères pour
leur sympathie et les nombreux envols de
fleurs. Un merci tout spécial à Sœur Louise
pour son dévouement.

Michûlel, le 14 avril 1948.

Profondément touchés par les très nombreu-
ses marques de sympathie reçues à l'occasion
du décès de

Monsieur Tell DEVENOGES
et dans l'Impossibilité de répondre à tous, les
enfants en expriment leurs très sincères
remerciements.

Neuchfttel , le 12 avril 1948.

Monsieur Jean KONG,
Madame et Monsieur Maurice ROSSEL et

leurs enfants,
Monsieur et Madame Gaston KUNG,

profondément touchés des nombreuses mar-
ques de sympathie qui leur ont été témoi-
gnées à l'occasion du deuil cruel qui vient de
les frapper, remercient de tout cœur toutes
les personnes qui les ont entourés durant ces
Jours d'épreuve.

Un sincère merci pour les nombreux envols
de fleurs.

Salnt-Blalse, le 10 avril 1948.

Profondément touchée par les nombreux té-
nolgnageg de sympathie reçus à l'occasion de
on deuil et dans l'imposslbiuté de répondre

chacun Individuellement , la famille de
Madame Lucie JAGGI-MOSER 1

rie tous ceux qui ont pris part à son grandnagrln de trouver Ici l'expression de ses sln-«res remerciements.
Neuchâtel, avril 1948. j

La famille
de Monsieur Erhard
t'AWEB exprime sa
vive reconnaissance
à tous ceux qui lui
ont témoigné lenr
sympathie à l'occa-
sion de leur grand
deuil.

Neuchfttel ,
13 avril 1948.

En plein centre
à louer deux ou trois pièces pour bureau.

Adresser offres écrites à P. B. 947
au bureau de la Feuille d'avis.

Baux à loyer
à vendre

au bureau du j ournal
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Préservez
.5 /îafoïa de «os enfants en leur mettant une

SALOPETTE
fl coutil croisé pur coton, se fait en bleu et rouge

(£kT~"S 1 an y .OU

W) ($• * J? 2 BM 10. JO

—AT IfciJo X 3 ans lO.oU
y^B^y 4 

an, 
11.30

S

jj|i 5 ans 11.OU
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<" I ?" J _fJ  ̂ Nous avons deux façons :

 ̂V \ J*jL une pour fillettes
T^a^?._ _- une Pour éar^ons

A vendre une bonne

VACHE
prête. — S'adresser à
Fritz Renaud, les Grat-
tes sur Rochefort.

A vendre

camion
Fargo «Chrysler»
1,5 tonnes, dernier mo-
dèle, pour cause d'achat
du plus grand modèle. —
Prix intéressant. Offres
sous chiffres P 3073 N à
Publicitas Neuchfttel.

A vendre une

poussette de chambre
avec garniture, ainsi
qu'une poussette blanche,
en bon état.

A la même adresse, on
demande un

pousse-pousse
en bon état. Demander
l'adresse du No 953 au
bureau de la Feuille
d'avis.

ABEILLES
A vendre, faute de pla-

ce, neuf ruches D-B.,
fortes colonies, avec tout
le matériel, e x t r a c t e u r
neuf , ruohettes à essaims
Pressant. — S'adresser â
E. Bonny. Deurres 58,
S.rrères (Neuchâtel).

P N E U S
^¦__________________HM_____________T

toutes dimensions-pour
Camions - Voitures

Jeeps - Tracteurs
Prix avantageux

N O B S  & F I L S
maison spécialisée

Saars 14 - NEUCHATEL - Tél. 523 30

f 

Bottes en

1980

ICutjjl Neuchâtel

WEBSTER CHICAGO
WIRE-RECORDER

Enregistreur et reproducteur magnétique
soi fil d'acier

La dernière création de la technique d'enregis-
trement des sons. Aussi simple à utiliser que

votre poste de radio
I"r_ 975.— impôts non compris

CARACTÉRISTIQUES : Enregistrement et repro-
duction Immédiate de conversations et de mu-
sique ; durée ininterrompue Jusqu'à une heure,
pas de bruit de fond , pas d'aigulUes, conserva-
tion sans limite des bobines enregistrées.
Chaque bobine peut être Jouée ou enregistrée

des milliers 8e fois sans usure
Vente et démonstration chez

HUG & Cie, Musique, Neuchâtel

POT» voe *-y

G/MPRIMéS
Une seule adresse

L'IMPRIMERIE CENTRAL E
Rue dn Concert 6, ler étage
TéL S12 26

PARASOLS
de jardins

et de balcons

.ëOt̂ os
co:on 10O %

220 200 180 an.
117.50 87.50 78.—

+ Ica .%
avec tube

à inclinaison
Dessins nouveaux
Superbe qualité

Guye-Rosselet
NEtTCHATEL

RUE DE LA TREILLE
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Also with FILTER-TIP 20 / 90 GTS

Pompes accélérant la circulation d« l'eau.
Chaudières pour bols — Brûleurs à gaz
de bols — Brûleurs à mazout — Réchauf-
feurs électriques pour service d'eau chaude
Bollers électriques

PISOLI & NAGEL
Chauffage central — Installations sanitaires
Tél. 5 35 81 

#Un 

choix immense de

BALL ONS
et de chambres à air

A. GRANDJEAN
Salnt-Honoré 2

AUT OMOBILES
A vendre pour cause de double emploi

une voiture « Peugeot 202 » dernier modèle
une « Opel-Olympia », voiture d'occasion

en très bon état mécanique
Demander l'adresse du No 941 au bureau

de la Feuille d'avis
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Pour cause de cessation de commerce, ft vendre,de gré _ gré,

MOBILIER DE CAFÉ
Y!"̂ "

31
* tables, 65 X 130, 80 X 130, 68 X 200, pieds

'°°rr;_ e?_ trts bon état, 70 à 100 fr.; cinquante
,,n 7X..... , et 20 tr - ', une aiisse «National», 850 fr.;
raîiiAr^ « National », 1000 fr., ainsi que deux

S'OH ... chan 8eur de disques automatique, etc.-_ aaresser au café du Stand. Fleurier, tél. 9 10 68,
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COMPLETS DE QUALITÉ
dans les plus belles draperies fantaisie

pure laine peignée

Fr. 195.- 215.- 225.- 250,
Retouches courante s gratuites ,

impôt compris

Vêtements MOINE PE SEUX

m PIEDS
^% X̂ 

brû
lants,

| ^p^douloureux
% f"¦¦] exigent
| J ce soulagement

H ' J rapide
\6 ___H Massez-les légèrement avec
. W| Jgn 'a ll0UVe"e Crème Saltrates.

M ! ÉBij Vous éprouverez un soula-
Sà ^v i^B ' 1  gement immédiat. Même
¦ ^\^ra __H aPrès de longues heures
¦fl 

¦ 
<X^B;'W-''iJ passées debout , l'enfl u re des

B^P_\ ^___r '% chevilles et la brûlure de
¦ïp\\ ^B". i la plante des p ieds dimi-
mrs t̂fV " B̂bs: nuent rapidement. La cir-
M*̂ ^  ̂ : vS^ culation'du sang redevient
^^-\ \

"S8L active et 
vos 

souffrances
¦L SS^̂  ̂ sen vont - Crème Saltrates

^^™3-̂  ne graisse pas , ne tache
pas, ne colle pas et permet de se chausser
aussitôt après emploi. Pharmacies et drogueries.

A vendre faute d'em-
ploi
un motoculteur

« Simar », 8 CV, deux vi-
tesses, fraise de 77 cm-

un buttoîr
et une poulie

motrice 150 mm., le tout
en très bon état.' S'adres-
ser à Jean Matthey, ma-
chines agricoles, Cudre-
fin. Tél . 8 61 14

A vendre un

POTAGER
à bols, émalllé gris, trois
trous, bouilloire , fou r , en
parfait état, chez Aimone,
Pourtalès 2.

Faute d'emploi,

PIANO
serait vendu Magnifique
occasion . — Tél . 5 40 17.

... >r ' v - . ^,r"f _̂_____ P*̂ i^T'l I
W**M_ r _ s  r̂ T̂ , 1 '111 *_J

B̂ ^̂ J|BpiUCT*IOU _s{
K 'N5TAllATlONîflH|ft ||f .^Jl

A vendre un
pousse-pousse

de poupée. — Mme Bron,
Côte 83.

A vendre Joli

canapé
en bon état . S'adresser :
mercredi et Jeudi matin ,
aux _ Parcs 95.

A vendre

poussette
gros pneus,

POUSSE-POUSSE
CHAISE DE BËBÊ

S'adresser , entre 18 h.
et 20 heures : Beaure-
gard 16, 2me, à droite.

A vendre un
POTAGER

Butagaz, neuf, deux feux,
avec four, émalllé et deux
CHAISES DE COIFFEUR

S'adresser à Mlle Alice
Mojon, les Hauts-Oene-
veys.

A vendre une

poussette
belge, en - bon état, avec
coffre, matelas et pare-
soleil. S'adresser : Place
d'Armes B, 2me étage .

A vendre tout de suite
5 à 6 m! de

FUMIER
bien conditionné, facile à
charger sur camion.

S'adresser è, Albert Baeh-
ler , Môtiers.

Collectionneur d'armes
anciennes pourrait acqué-
rir
superbe panoplie

Adresser offres écrites à
V. E. 948 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre
semenceaux

de pommes de terre « Up
to date », « Ackersegen »
et « Bintje », importation
1947 et
pommes de terre
de consommation

S'adresser à Edgar Mon-
nier, les Geneveys-sur -
Cofïrane, tél. 7 21 28.
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I GROSSESSE
'«S Ceintures
'̂ i spéciales j '
ĵ  dans tous genres

PB aveo san- '-c JC
f M gle dep. id.lj

B Peinture «Salus»
g*j 6% S. E,N . J.

S Votre cuisine sera ¦
I éclatante, si vous H
I la lavez entièrement H

S NEODRINE S
M le grand paquet |w

¦"" *m* N6UCHATEI
B> Envol par poste »



Miel du pays —
en boîtes illustrées —
oet kg. 1/4 1/2 1/1
— Fr. 2.10 4.— 7.95

Miel étranger —
—. en boîtes
net kg. 1/4 Fr. 1.52
y compris ICA, et tim-
bres escompte 5 % —
réalisables à très bref
délai. 

Zimmermann S.A.

V__^____M / fl __S__n^B
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Papiers
peints

Gros
et détail

V** ^ae-etiua *

C

CJn pain délicieux... "\
SCHULZ, boulanger 1

CHAVANNES 16 J

Mordant Buffle
donne, en une seule et
même opération, une
col oration et un éclat
merveilleux aux plan-
chers de sapin.

25
*

Jaune, brun ou rouge.
Dans drogueries et mai-
sons de la branche.

0 —^—

$Q0»*%X

VISITEURS NEUCHATELOIS
de la Foire d'échantillons, Bàle

à la Halle XIV, stand 4633
vous trouverez la

UAICAkl \/l PI I F Vins de Neuchâtel
MAIbUN Y I ELLE et la Neuveville

!A vendre d'oocaslon

moto « Guzzi »
68 ccm. en très bon état.

F. Brechbtlhl, pasteur,
maison d'éducation, Prê-
les, tél. 7 21 70. 

fouF HH
I c'est aussi pour

| votre branche .

B extrairez d un seui » vou drei.

I 
""8elBnTo.t

n
S cussement dont «W

¦ Quel que soit le c><> soient l»«
la avei besoin. "UB""s déslrei «aire
¦ Mications Que 

;
ous d

Ru) vous .„

j j r
d
B
0
S
n
S
n°e

r"a
r'l3 «»•'»" immÔd'ate-

¦ Demandez \V̂ _̂% d^xemple»

Ea branches. 
^

i COMPTABILITE RUF
Kg t,U»»r Société Ano nyme

j 3 uusanne 15. *-• gg*. 2 70 7>

I 111 Zurich. W«n,tr,^J,.\o61)a676 80

Visitez s. v. p. à la Foire de Bâle
notre stand Nf> 3G71, halle X,
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Temple de la beauté
Citadelle de la Jeunesse

Au printemps , le désir de chacune
C'est d'avoir la peau fine.
Rien n'est plus facile
Puisque LUCE vous propose
Un PEELING.

LUCE, esthéticienne
Spécialiste des soins ¦ du visage
Reçoit tous lea Jours sur rendez-vous
10, rue Pourtalès — Tél. 6 38 10

L J

Passeports
routes nos photos
« passeports > sont
exécutées rapide-
ment, et avec le plus
grand soin.

3HOTO

ATTINGER
1, pL Piaget - 3, pL Purry

NEUCHATEL

Spécialiste des bons
portraits

En 5 minutes
Photos
express

pour passeport,
permis abonnement

PHOTOS
MESSERLI

Sablons 87
Téléphone 8 19 69

-, .H *w*w#r&*&**
Jf atemW"'"' Parce qu'il nnyu irri'  ̂ confient du SOllUiïl

y ^ ï lf / ]_ \. ^e Soli lim , ( sol, en latin = soleil) agît comme les rayons de soleil les plus étincelants, maïs sans blanchir
l/_sy_v s^^  ̂ et sans endommager en quoi que ce soit les tissus, les récipients ou les mains. Le Solium rend le linge blanc
lÀsV^r P'us blanc que neuf et, aux effets de couleur lavables, il redonne une fraîcheur nouvelle.

Des centaines de milliers de femmes sont une fraîcheur éclatante. Plus vous laverez
enthousiasmées de Radion. Sans frotter fort , avec Radion et plus votre linge embellira,
sans traitement supplémentaire au moyen Oui, même les pièces jaunies recouvrent
de produits à blanchir ou à bleuir, Radion un blanc pur lorsqu'on les soigne réguliè-
procure du linge immaculé, parfaitement rement avec Radion.

*• ** S ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ L̂

Charcuterie de campagne

M. BLANC-MAYOR
sera à la halle aux viandes

les mardi, jeudi et samedi
si les prix baissent,

la qualité ne change pas

'Voici les beaux jour?

Sur votre balcon
un store est .
indispensable
ELZINGRE
AUVERNIER
Tél. 6 21 82

vous Installera
soigneusement

Grand choix en tissusM de qualité
Toutes réparations
et renseignements

Devis
gjjis engagement

> - J

Union romande des agriculteurs
MM. les agriculteurs sont convoqués en

Assemblée générale annuelle
Dimanche 18 avril 1948, à 14 h. 30

à la salle des XXII cantons
de la GARE DE LAUSANNE avec

l'ORDRE DU JOUR :
1. Rapport du président.
2. Rapport de la commission de vérification

des comptes.
3. Journal .
4. Activité en 1948 en face des problèmes

actuels.
5. Propositions Individuelles.

Invitation cordiale. LE COMITÉ.

ENSEIGNES
- .» clo tous genres

STMAURKE 2S*J I I - 3 A W
NEUCHATE_>**I41̂ JilK*, I

L'allemand est exigé
pour deux places intéressantes sur
trois. L'employé qualifié doit l'ap-
prendr e tôt ou tard. Cela est possible
en quatre à six mois de travail sé-
rieux en leçons particulières avec
professeur autrichien. Renseigne-
ments par tél. i 2171,



Vers l'échec de M. Togliatti ?

SEMAINE ÉLECTORALE DÉCISIVE EN ITALIE
(SUITE. PB LA PKEMIABB PAOE|

La popularité du pape, on a pu s'en
rendre compte le jour de Pâques ,
lorsqu'il parla devant une foule énor-
me en donnant la bénédiction « urbi
et orbi ». Certes, les Italiens savent
narfa itement qu'il peut y avoir des
prêtres indignes, parce que les prêtres
sont des hommes, et que l'on rencon-
tre d rs gens indignes dans toutes les
organisations humaines. Mais il a
conservé sa confiance à l'Eglise et au
Souverai n Ponti fe , et la personne

même de Pie XII est sympathique.
Aussi les avertissements de plus en
plus graves donnés par les autorités
ecclésiastiques contre qui vote en fa-
veur de « candidats ou de partis op-
posés à la doctrine chrétienne » (les
prélats et Sa Sainteté même ne sont
pas plus explicites mais chacun sait
qu 'il s'agit des communistes et de
leurs alliés), sont-ils un critère de la
force croissante du parti démo-chré-
tien.

L'avertissement relativement mo-
déré donné par le cardinal Schuster,
archevêque de Milan , à la fin de fé-
vrier, avait fait l'objet de violentes
réactions de la part de M. Longo.
Mais M. Togliatti avait vite compris
mie l'on ne pouvait pas incriminer le
prélat d'avoir violé ïWticle 70 du rè-
glement électoral, lequel interdit aux
prêtres de tout culte de forcer le vo-
te des fidèles. La Curie donna raison
à Son Eminence. Le pape reprit le
thème assez clairement, et enfin l'ar-
chevêque de Gênes vient de déclarer
que s'abstenir du vote, ou le donn er
aux adversaires de la pratique de la
religion chrétienne est un péché
morteil. Pie XII n'avait pas été jus-
<ji_e-Jà. Mais cette déclaration est bien
dans le sens qu 'il avait indiqué.
C'est une manifestation de force.

Une autre erreur
de M. Togliatti

Avoir placé la campagne sons le
signe de la politique internationale
semble être une autre erreur de M.
Togliatti. Peut-être l'a-t-il commise
sur l'injonction du Kominform, peut-
être avait-il fait le calcul de pouvoir
au bon moment proposer une entente
avec la Yougoslavie qui aurait rendu

la ville de Trieste à l'Italie. La pro-
position alliée a coupé court a ce
projet. Le fait est que diri ger la cam-
pagne contre l'Amérique se révèle
une faute capitaile.

En effet, le principal des points
sur lesquels M. Togliatti compte pour
obtenir un succès électoral , est la
pauvreté du Midi italien. Mais là, il
n 'y a pas de famille qui n'ait des
parents émigrés en Amérique, les-
quels envoien t des paquets. Préten-
dre que l'Amérique veu t affamer
l'Italie ne peut que faire sourire ces
gens. D'au tre part , les ports de Gê-
nes et de Naples seraient réduits au
chômage virtuel si la Péninsule,
adoptant pour régime celui du front
populaire, brisait les relations éco-
nomiques avec les puissances occi-
dentales. C'est pourquoi les dockers
de Naples se sont prononcés pour
l'adhésion au parti Saragat. Les
dockers de Gênes feraient prochai-
nement un geste semblable, ou tout
au moins s'abstiendront de voter en
masse pour - le. front de M. Togliatti.

Ajoutons que l'exclusive prononcée
par l'Internationale socialiste a porté
un coup très grave à M. Nenni. Les
fusionnistes se trouvent ainsi acculés
à la fusion qu'ils redoutent cepen-
dant, acculés spirituellement s'en-
tend , et cela leur nuit fort auprès des
ouvriers du nord. On signale donc
une reprise considérable des Sara-
gattiens en Lombardie, à Gênes, en
vénétie, et même en Romagne, où,
d'ailleurs, existe une solide et an-
cienne tradition républicaine.

Des discussions qui tournent
en faveur

de l'anticommunisme
Ce rapide tableau des rues italien-

nes ne serait pas complet si l'on ne
disait deux mots des groupes que
l'on voit attardés à discuter dans
d'innombrables places dans toutes les
villes. Ces palabres populaires du-
rent souvent jusqu 'aux petites heures
du matin. C'est M. Togliatti qui en
eu l'idée il y a trois années pour
préparer le plébisci te qui renversa la
monarchie en 1946. Il y a qua tre se-
maines les discussions tournaient gé-
néralement en faveur d©s gens ou
«Front». Maintenant il en est autre-
ment.

Les communistes prétendent que
les redoutables dialecticiens qui sa-
vent maintenant les réduire souvent
au silence sont des prêtres qui pour
l'ocoasion revêtent des habits civils.
Il se peut. Mais le fait mérite d'être
enregistré que les palabres démon-
trent maintenant la fatigue des àè-
fensfeùrs du « Front ». Certes ses par-
tisans sont encore nombreux, et ont
leur siège fait. Mais la majorité des
Italiens regardera probablement aux
conséquences de leur vote, et avant
de renoncer au plan Marshall qui as-
sure leur pain quotidien et la recons-
truction graduelle du pays, ils y re-
garderont à deux fois.

C'est cela, et non les arguments
personnels contre tel ou tel, nomme
politique, prélat ou institution, qui
complera le jour de la décision des
urnes. Plerre-E. BRIQUET.

CARNET DU JOUR
Théâtre : 20 h. 30. Les dix petits nègres.

Cinémas
Studio: 15 h. et 20 h. 30. Les vertes années.
ApoUo : 16 h. Les desperados.

20 h. 30. Arènes sa__gla__tee.
Palace : 15 h. La chaleur du sein.

20 h. 30, Le secret de la maison rouge.
Rex : 20 h. 30. Hello America I

Nouvelles économiques et financières
< Vita », compagnie d'assurances snr la vie

à Zurich
Les comptes de l'exercice 1947 se soldent

par un excédent total des recettes de
2,941,796 fr. 61.

Il a été attribué 1,900,000 tr. aux fonds
de participation des assurés. Le bénéfice
net disponible de 1,041,796 fr. 61 a été
réparti comme suit : 300,000 fr. au fonds
de réserve général, 130,000 fr. à la réserve
pour crises, 510,000 fr. aux actionnaires,
101,796 fr. 61 à compte nouveau.

Le dividende s'élève à 68 fr. et, après
déduction du timbre fédéral et de l'im-
pôt anticipé, & 47 fr. 60 par action.

L'indice suisse du coût de la vie
L'Indice suisse du coût de la vie, cal-

culé par l'Office fédéral de l'Industrie, des
arts et métiers et du travail, s'Inscrivait
à 222,9 (Juin 1914 = 100) ou à 162,5 (août
1939 = 100) à fin mars 1948. Il dénote
une baisse de 0.3 % par rapport â la fin
du mois précédent. Ce fléchissement est
dû surtout au blocage de la vente du
beurre de table du pays. H a dès lors fal-
lu se borner, dans le calcul de l'Indice, à
prendre en considération le beurre d'origi-
ne étrangère qui est meilleur marché. De
plus, les œufs ont également diminué de
prix.

L'Indice du coût de l'alimentation s'é-
tablit à 228,9 ou 174,4 (— 0,5%). L'Indice
du chauffage et de l'éclairage (avec Inclu-
sion du savon) est resté statlonnaire à
178,7 ou 155,9. L'indice de l'habUlement
est repris à ses chiffres les plus récents,
qui sont 281,6 ou 234,7. n en va de même
de l'indice des loyers qui s'inscrivait en
dernier lieu à 179.2 ou 103,3.

Sandoz S. A., Bâle
Le conseil d'administration de la San-

doz S. A., Bâle, a approuvé Jeudi le bilan
de l'exercice 1947 Le bénéfice net au 31
décembre 1947 s'élève à 12,275 ,277 fr. 72.
sans compter le solde à nouveau. Le con-
seil d'administration proposara & l'assem-
blée générale le versement d'un dividende
de 100 fr. net par action. 1,200,000 fr. sont
prévus comime amortissement extraordi-
naire. 2,500,000 fr. seront versés au fonds
de retraite du personnel administratif et
à la fondation de retraite pour les ouvriers
et 1 million au fonds à disposition. Ls
conseil propose également de verser 300,000
fr. comme subside en faveur de l'extension
des instituts de chimie de l'Université de
Bâle et 250,000 fr. comme dons à des Ins-
titutions d'utilité publique.

Caisse de prêts de la Confédération
Les postes de l'actif de la situation au

31 mars 1948 de la Caisse de prêts de la
Confédération sont les suivants : engage-
ments pour le fonds de garantie, 100 mil-
lions de francs ; crédits, 20,1 millions ;
placements, 8,09 millions ; caisse, compte
de virements et compte de chèques pos-
taux, 100,2 niillions ; autres articles de
l'actif, 72,78 millions ; total, 128,37 mil-
lions.

Les postes du passif se répartissent
comme suit : fonds de garantie, 100 mil-
lions ; fonds de réserve, 7,17 millions ; ré-
serve spéciale, 191,356 francs ; blUets de
change réescomptés 14,3 millions ; crédi-
teurs divers, 2,86 millions ; autres arti-
cles du passif , 3,8 millions ; total, 128,37
millions.

FEUILLETON
de la * Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 20
Eve PAUL MARGUERITTÊ

Il portait un mauvais complet de
toile jaunâtre couvert de taches et
de déchirures et un fusil en ban-
doulière. Les guêtres de cuir fauve
usagées tombaient sur de gros sou-
liers cloutés. 11 avait une tignasse
noire.

Une barbe noire, striée de poils
gris broussailleux, couvrait presque
entièrement son visage où saillaient
un nez en bec d'aigle et de petits
yeux gris-noirs, perçants, où brillait
une lueur de fauve. Il dirigea vers
eux un regard sombre.

A ce regard , Jacqueline reconnut
son agresseur. Bile retint un cri.

— C'est lui ! murmura-t-elle.
Ce sauvage qui tenait son cha-

peau d'une main , de l'autre sa lourde
carabine , ramassé comme un gnome
et enveloppé dans cette lumière grise
qui donne aux formes de si bizarres
aspects, appartenait ainsi plutôt à
la féerie qu'à la réalité.

L'homme bondit sur un roc et dis-
parut 6i bien que cette apparition eut
quelque cho6e de la rapidité des fan-
tômes.

— Attendez-moi , Jacqueline ! dit
Orso qui s'élança vers l'homme.

Mais celui-ci, qui semblait se mou-
voir avec l'agilité d'un animal- sau-
vage, s'enfonçait dans le maquis.

Orso le regardait d'u.n _ œil fixe,
mais dans la demi-obscurité il était
difficile de le distinguer au milieu
de ces feuillages parmi lesquels ses
vêtements couleur de terre se con-
fondaient facilement.

Orso, cependant, voyait vaguement
se mouvoir une masse informe et
noire.

Il résolut de l'atteindre.
Cet te scène avai t été si rapide que

Jacqueline était demeurée plantée au
milieu du sentier sans songer à rete-
nir son fiancé,

Mais ce ne fut pas sans une émo-
tion secrète qu'elle le vit disparaître
au tournant.

Elle eut un frisson Involontaire
quand elle ne vit plus luire le canon
de son fusil.

Elle écouta le brui t graduellement
affaibli de ses pas sur le roc, avec
un sentiment d'angoisse intolérable.

Elle voulut l'appeler, mais s» gorge
contractée, comme dans les cauche-
mars, ne lui permit d'émettre aucun
son.

Des corbeaux passèrent en croas-
sant au-dessus d'elle et parce qu elle
avait un coin du cœur pour ta su-
perstition, elle frissonna. Pourvu
qu'il n 'arrivât pas malheur a Orso!...

Le soleil avait disparu et des étoi-
les blanches brillaient déjà au ciel.
Leurs lueurs vacillantes ressemblaient
à des battements d'ailes.

La lune dans son plein se leva sur
un bois de pins, baignant le paysage
de clarté pâle. Jacqueline se sentit
désespérément seule et entourée de
dangers.

Pourquoi Orso Pavait-il abandonnée?
Elle essaya de trouver le sentier

par où il s'était éloigné, mais la lune
se cacha derrière un nuage et l'obs-
curité devint si forte qu'elle fut for-
cée d'aller au hasard. Bientôt , la
crainte de tomber dans un précipice
la prit et lui sauva la vie, car elle
pressentit tout à coup <jue la terre
lui manquerait si elle faisait un pas
de plus.

XV
Drame

La lune, en sortant de derrière le
nuage, lui montra le danger qu'elle
venait d'esquiver. Un frisson la prit.

Elle avança prudemment.
— Orso !... appela-t-elle, Orso !...
Mais seul le silence lui répondit.
Allait-il l'abandonner dans cette so-

litude ? Elle regarda autour d'elle
avec effroi .

A droite et à gauche, d'énormes ro-
chers de grani t , posés les uns sur les
autres, offraient de bizarres configu-
rations. A travers ces blocs, d'im-
menses racines de quelques chênes
séculaires, sem_>lal_ les à de gros ser-
pents, se glissaient pour aller cher-
cher au loin' des sucs nourriciers.

D'énormes festons de pierre, où la
sombre verdure du houx et des fou-
gères cachait des précipices et l'en-
trée d,e quel ques profondes cavernes,
saillaient çà et là. Jacqueline fris-
sonna.

Soudain , le plus étonnant des spec-
tacles s'offrit a ses regards.

Un bassin semi-circulaire, entière-
men t composé de quartiers de gra-
P'I . formait un amphithéâtre dans les
informes gradins duquel de hauts sa-
Pins noirs et des châtaigniers s'éle-

vaient les uns sur les autres, en pré-
sentant l'aspect d'un grand ciruué.
Au centre de cette salle qui semblait¦ avoir eu le déluge pour architecte,
s'élevaient trois énormes pierres en
dolmen et sur cet autel gigan tesque
se tenait un enfant

Un petit gars en haillons et qui pa-
raissait avoir huit ou neuf ans lui
présenta tout à coup sa figure fraî-
che, rose et bronzée, des joues ron-
des, des yeux vifs, des dents d'ivoire
et une chevelure brune qui tombait
par écheveaux sur ses épaules demi
nues ; ses membres étaient vigoureux
et son attitude avait cette grâce
d'étonnement, cette naïveté sauvage
qui agrandit les yeux des enfants.

Cette présence enfantine en ce lieu
désert était si inattendue que ia jeune
fille en éprouva un moment de sur-
prise ; elle demanda à l'enfant :

— Qui es-tu?... Et que fais-tu ici?...
— Je m'appell e Angelo et j'attends

Mme Lisa Natali.
— Mme Lisa Natali ? répéta Jacque-

line, stupéfaite. Comment n'es-tu pas
encore couché ? Comment ta maman
te laisse-t-elle courir les bois à cette
heure ?

— Je n'ai plus de maman, dit l'en-
fant , ni de papa non plus.

D s'exprimait en patois corse, mais
Jacqueline le comprit.

— De quoi vis-tu ? demanda-t-elle.
— Je suis berger chez M. Natali.

Je garde ses chèvres.
— Et qu'as-tu fait de ton troupeau?
— Je J'ai rentré dans la hutte, là-

haut.
La jeune fille leva la tête.
L'enfant dési gnait sur la hauteu r

une cabane que Jacqueline n'avait
pas encore aperçue.

Cette cabane, garantie des ven ts
par une eminence qui s'élevait au-
dessus du toit et à laquelle elle s'ap-
puyait , ne manquait pas de poésie,
car de jeunes pousses de pins et de
bruyères et des fleurs de rochers la
couronnaient de leurs guirlandes. On
y accédait par un escalier champê-
tre des plus sommaires qui semblait
n'être accessible qu'aux chèvres.

Tout cela n'expliquait pas à Jac-
queline le pourquoi de la venue de
Lisa en ce site sauvage pour y ren-
contrer un enfant de neuf ans. Elle
ne put se tenir de formuler la ques-
tion à haute voix.

Angelo prit un air malicieux et ré-
pliqua :

— C'est un secret I La dame ne
veut pas qu 'on le sache.

Cette réponse ambiguë accrut la
perplexité de Jacqueline. Quel était
ce nouveau mystère ?

A ce moment un coup de feu écla-
ta dans le silence nocturne, suivi
d'un cri de douleur.

Jacqueline tressaillit
Etait-ce Orso qui appelait à l'ai-

de ? L'aurait-on attaqué, blessé ?
Son cœur se mit à battre tumul-

tueusement Cette nuit d'angoisse ne
s'achèvera it-elle jam ais ?

L'enfant tendait l'oreille, inquiet
Le cri se répéta, mais affaibli.
— Ce n'est pas sa voix I dit An-

gelo.
En revanche, Jacqueline avait

bien cru reconnaître celle de son
fiancé. Son cœur se serra d'appré-
hension.

— Orso ! appela-t-elle. Orso I où
êtes-vous ?

Personne ne répondit, mais bien-
tôt à la clarté lunaire. Jacqueline

et Angelo virent s'avancer dans le
cirque une silhouette noire, celle
d'un homme. A sa taille élancée,
élégante, Jacqueline reconnut Orso.
U soutenait son bras gauche de sa
main droite. Son visage était con-
tracté.

— Orso ! Enfin !'... Vous êtes bles-
sé ? Vous souffrez ? cria Jacqueline,
bouleversée, en courant à lui.

— Ce n'est rien, dit-il , une éraflu-
re, la balle m'a traversé le bras sans
toucher à l'os, heureusement, mais
j'ai un peu saigné.

— Laissez-moi panser la blessure,
dit Jacqueline toute tremblante. As-
seyez-vous là, sur cette pierre, vous
êtes tout pâle.

A l'enfant, elle ordonna :
— Va vite chercher un peu d'eau.
Angelo obéit, médusé, et revint

bientôt avec un seau plein.
Usant de gestes précautionneux,

Jacqueline releva la manche du ves-
ton, lava la plaie avec son mou-
choir. De celui d'Orso, qu'elle déchi-
ra en bandes, elle fit un pansement
sommaire et une ligature pour arrê-
ter l'hémorragie. Avec son foulard,
elle lui mit le bras en écharpe.

— Pourquoi m'avez-vous quittée ?
reprocha-t-elle.

— Grondez-moi, je le mérite, dit-
il en retenant dans la sienne la pe-
tite main compatissante. Je voulais
punir votre lâche agresseur. Or, non
seulement je ne l'ai pas châtié, mais
c'est lui qui a tiré sur moi. Il ne
perdra rien pour attendre I... Si je
l'avais reconnu...

Seulement alors il remarqua la
présence de l'enfant qui le regardait
en ouvrant de grands yeux.

(A suture)

Le secret
d une vendetta

ZURICH, 13. — Le 7 ju illet dernier, un
garde-voies retraité, âgé de 54 ans, ee
mit dans une violente colère contre sa
fille parce qu'elle ne voulait pa6 avaler
les noyeux d'un gâteau aux cerises.

Les voisina entendamt qu'une terrible
querelle allait s'engager, firent appel
à la police. A l'arrivée de la force pu-
blique, l'irrascible personnage tenta
de se suicider. Lorsqu'il tut conduit
dans ea chambre par un agent , il
essaya de tirer sur celui-ci à bout por-
tant, mais le coup rata, la balle s'étant
enrayée. C'est pour la même cause que
sa tentative de suicide échoua.

La cour suprême de Zurich vient de
prononcer son j ugement. Elle condamne
cet individu à trois ans d'emprisonne-
ment. Cette peine légère est motivée
par le fait qu'il 6'agit d'un psycho-
pathe qui , pour la moindre peccadille,
se mettait en état de fureur. C'est la
raison pour laquelle il bénéficie des
circonstances atténuantes. La peine
sera d'ailleurs transformée en interne-
ment pour une durée indéterminée.

Parce que sa fille ne voulait
pas avaler des noyaux

de cerises, il se mit
dans une violente colère...

II y a cinquante ans
une grande réunion politique

se terminait par la prière
Nous avons rappelé, il y a quelques

semaines, le cinquantième anniversaire
d'une campagne politique parmi les
plus importantes de la vie fédérale :
celle relative au rachat des chemins
de fer.

A ce propos. M. G. Vivien, pasteur,
nous Tapparte un souvenir de l'assem-
blée du Temple du bas, où _ . uma-_>roz,
ancien conseiller fédéral , donnait sa
fameuse conférenc e contre le rachat. A
la fin de cette réunion, dans le temple
bondé, au moment où l'assemblée se
préparait à sortir, le colonel de Per-
rot, d'Areuse. se précipite à la tribune
en 6'écriant : « Concitoyens, notre peu-
ple est appelé dimanche à une grande
bataill e ; nos pères, à Morat, avant la
bataille, ont fléchi les genoux ; j e vois
ici M. le pasteur Robert-Tissot; je lui
demande de faire la prière ! »

Et toute l'immense assemblée debout,
dans un 6ilence impressionnant , écouta
la prière... u

Efat civil d@ Neaehâtel
NAISSANCES. - 9. Matthey-de-1'Etang

Emest, fils d'Ernest, agriculteur, au Malx-
Rochat, commune du Cemeux-Péqulgnot,
et de Pierrette-Andrée née Yersln. 10.
Hostettler Chantal-Denyse fille de Jules-
François, serrurier, à Neuchâtel, et de De-
nlse^Alice née Maître.

PROMESSES DE MARLVGE. - 9 George
Robert receveur CF.F., à Neuchâtel, et
Rapin Hélène-Jeanne, à Payerne. 10. Frel
Albert-Otto, Ingénieur électricien, & Zu-
rich , et Andriz Arlette-Alberttoe, de na-
tionalité autrichienne, & Neu<d_âtel ; Mar-
tin Jacques-Wllly, vendeur, à Lausanne, et
Devallonné Murielle-Andrée, à Lausanne.

MARIAGES CÉLÉBRÉS. - 8. Burgat-
dlt-Grellet Georges-Alfred-Gustave, com-
mis, à Neuchâtel. et Monbaron Marcelle-
Lucie, à la Chaux-de-Fonds. 10. Beerli
-Carl-Bernhard, commis, à Neuchâtel, et
Schoos Marie-Anne , de nationalité luxem-
bourgeoise, à Neuchâtel: Montandon Char-
les-Henri, employé c.F_P., à Neuchfttel , et
Lagnaz Rose-Lina, aux Verrières.

DÉCÈS. — 6. Bernhard née Guenin
Edith, née en 1884. épouse de Bemhard
Henri-Paul-Georges, ' mécanicien dentiste,
à Neuchâtel ; Chapuls Armand-Louis,
voyageur, né en 1892, veut de Marie-Hélène
née Badertscher, à Corcelles. 9. Dlgler
Marcel-Edgar, né en 1913, électricien, &
Neuchâtel, époux de Nelly-Laure née
DuscheT.

Réceptions surwmmm
rendement meilleur !

Le poste de radio de réputation mondiale.
Fr. 660_— (impôts non compris)

En vente chez HUG & Cie musique, NEUCHATEL

A vendre automobiles
PEUGEOT, modèle 1936, quatre à cinq places,
OLDSMOBILE, modèle 1936, sept à huit places,
BUICK, modèle 1933, sept à huit places,

conviendrait particulièrement pour entre-
prise de

TAXIS
Pour tous renseignements et pour traiter ,
s'adresser au Bureau fiduciaire F. LANDRY,
faubourg du Lac 2, à Neuchâtel, tél. 5 48 48.

CHAMBRE
A COUCHER
A VENDRE

neuve, de fabrique, ma-gnifique modèle en frêne,
composée de deux lits Ju-
meaux, deux tables de
nuit, une armoire trois
portes, une coiffeuse,
deux sommiers à têtes
mobiles, deux protège-
matelas, deux matelas,
garantie 20 ans, Fr. 2960.-.
Ameublements O D A C,
Fanti & Cle, Saint-Mau-
rice 1. Neuchâtel.

LA VOITURE QUI A FAIT SENSATION AU SALON DE L'AUTOMOBILE
I_A

S T A ND A R D
VANGUARD
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un vrai modèle 1948, de conception américaine, fabr ication
et réalisation ang laises de premier ordre, 10,65 CV. imp ôt,
10 CV. au frein, quatre cy lindres, soupapes en tête, f re ins
hydrauliques, roues avant indépendantes, vitesses synchro-
nisées avec commande au volant. Conduite intérieure grand
luxe cinq à six p laces, quatre portes, 10 litres aux 100 km.,

130 km.-heure.

Fr. 10,520.-
supplément pour chauffage et dégivreur Fr. 225.—
supplément pour radio » 575.—

+ 4 % icha.
Pour tous renseignements, s'adresser à :

André JEANNERET automobiles, les Saars 4, NEUCHATEL Tél. 5 42 05

Mk k̂ I

UN CHOIX CONSIDÉRABLE,
DES PRIX AVANTAGEUX :

Bas Ny lon f i n
Bas Ny lon filet
Bas pure soie
Bas soie mixte
Bas soie artificielle
Bas f i l  et soie

ET TOUJOURS DE LA QUALITÉ

&iM _*e-l£Ume
Ï E D C H A T E L

rr An
gf i i -Va Jeunes époux, Jeunes pères,

!y|| assurez-vous sur la vie & la
Il Caisse cantonale
vm W* d'as*urance populaire
•̂ Zgf NEUCHATEL, rue du MOle 8

Nos plants de qualité, sélectionnés et régénérés, vous assurent
une récolte maximum.

«MERVEILLE DE BEX », la reine des fraises à grand rendement,
très grosse, de qualité supérieure, convenant pour tous terrains, haute
sélection de la maison : 50 pièces Fr. 7.50 ; 100 pièces Fr. 14.—
«LE VAINQUEUR » recommandable pour terrain sec et pauvre et
« MADAME MOUTOT » 50 pièces Fr. 6.75 ; 100 pièces Fr. 12.50
QUATRE SAISONS SANS FILET : « Baron Solemacher » et « Reine
des Vallées»: 25 pièces Fr. 4.50 ; 50 pièces Fr. 8.— ; 100 pièces Fr. 15.—

Expéditions avec mode de culture

Pépinières W. MARLETAZ, Bex Tél. (025) 5 22 94



Une agence yougoslave prétend
qu'un accord secret a été conclu
entre le Vatican et Washington

Pour abattre les «démocraties populaires»

Le Saint-Siège dément catégoriquement cette nouvelle
BELGRADE, 13. — L'agence yougo-

slave TanjuK a diffusé, mardi matin,
une Information do son correspondant
à Rome, selon laquelle M. Myron Tay.
lor, envoyé spécial du président Tru-
man, aurait conclu avec le Vatican un
accord secret en vertu duquel, déclare
le correspondant. « les Etats-Unis se se-
raient engagés à appuyer par tous les
moyens disponibles la propagande ca-
tho l ique  en vue d'abattre en premier

/ Hou les démocraties nouvelles de l'Eu-
rope orientale ».

Selon le correspondant , l'accord en
question aurait été préparé par l'inter-
médiaire de « certains hauts représen-
tants du clergé suisse ¦¦•> .

Toujours selon le même correspon-
dant, l'accord ne serait pas porté à la
connaissance du Congrès américain par
le président Truman et le département
d'Etat, lesquels s'efforceraient de le
garder secret le plus possible en raison
de sa teneur compromettante pour les
deux parties contractantes.

Un démenti du Vatican
CITÉ DU VATICAN, 13 (A.F.P.). —

On déclare au Vatican que l'Informa-
tion publiée à l'étranger et selon la-
quelle un pacte secret aurait été conclu

avec le Vatican par M. Myron Taylor,
représentant du président Truman au-
près du Saint-Siège, est dénuée de tout
fondement.

Washington dément
à son tour

WASHINGTON, 13 (A.F.P.). — Dans
les milieux proches de la Maison-Blan-
che et du départemen t d'Etat , on dé-
ment catégoriquement les informations
d'origine étrangère selon lesquelles M.
Myron Taylor , représentant du prési-
dent Truman auprès dm Vatican , aurait
préparé un accord avec le uape afin
d'appuyer la propagande catholique en
Europe et en vue de propager cette
propagande en Europe orientale.

On déclare dans ces milieux qu 'il
s'agit là d'une nouvelle de la « plus
haute fantaisie », propagée, sans doute ,
« dans un vain effort pour gagner au
communisme les socialistes non catho-
liques do l'Europe occidentale ».

Mme Roosevelt, actuellement à LON-
DRES, se rendra prochainement en
Suisse.

« Force ouvrière » demande son affiliation
à la Fédération syndicale mondiale

PARIS, 13 (A.F.P.). — Par 12,380
voix contre 3682 et 377 abstentions, le
congrès constitutif de la nouvelle cen-
trale syndicale « force ouvrière » a dé-
cidé, au cours de sa séance de mardi
après-midi, de demander son affi l iation
à la fédération syndicale mondiale.
D'autre part , la nouvelle organisation a
décidé, par 14,260 voix contre 1790 et
391 abstentions, de prendre officielle-
ment le titre de C.G.T. - force ou-
vrière ».

M. Jouhaux
ne sera pas candidat

PAR IS. 13 ÎA.F.P.) . _ M. Léon Jou-
haux ne sera pas candidat au poste de
secrétaire général de la C.G.T.-force
onvrière, mais il est prêt à accepter le
titre de président, si le congrès le lui
confère.

Le programme
de la C.G.T. - force ouvrière
PARIS, 14 (A.F.P.) . — Le congrès

constitutif de la nouvelle centrale syn-
dicale « C.G.T-force ouvrière » a terminé
mardi soir ses travaux en adoptant à
l'unanimité moins quatre voix une réso-
lution qui, après avoir affirmé que « le
syndicalisme ouvrier a pour fondement
la liberté », définit ainsi les buts de
l'action syndicale : émancipation des
travailleurs, sauvegarde de la paix , ac-
tion économique et sociale, notamment
en faveur des « économiquement fai-
bles ».

La résolution propose ensuite, en vue
de la réalisation de l'équilibre du bud-
get, une série de mesures dont une ré-
forme fiscale établissant l'égalité de
l'impôt et la réduction des crédits mili-
taires.

Sur le plan économique enfin , la ré-

solution adoptée par le congrès préco-
nise notamment une baisse immédiate
de l'ensemble des prix industriels et
agricoles, l'extension des magasins té-
moins et des approvisionnements prio-
ritaires, le développement des coopéra-
tives à tous les stades et enfin la ré-
form e du régime des exportations et
importations.

Après une courte allocution de clô-
ture, du président M. Capocci , le con-
grès s'est séparé au chant de l'e Inter-
nationale ».

Lire ici la f in  de notre
téléphone de Paris

Marseille a le sang chaud. Ses ha-
bitants, avant d'écouter de Gaulle,
auront quarante-huit heures pour
prendre contact avec le R. P. F., les
deux jours pendant lesquels le Ras-
semblement tiendra dans le grand
port méditerranéen son premier
congrès national.

M.-G. G.

- C O U R S  DE C L Ô T U R E

Bourse de Neuchâtel
(Extrait de la cote officielle)

ACTIONS 12 avrU 13 avril
Banque nationale .... 660.— d 660.— d
Crédit fono. neuchât 650.— o 650.—La Neuchâteloise as. g 565.— o 565.— o
Câbles élect Cortalllod 4875. — 4800.— dEd Dubled & Cie .. 780.— o 780 — o
Ciment Portland 1100.— 1110.—Tramways, Neuchfttel 490.-̂  d 490 — dSuchard Holding 8 A 235.— d 235.— dEtabllssem Perrenoud 520.— d 520.— dClé viticole Cortalllod 150.— d 140.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât 2H, 1932 98.— 97 —Etat Neuchât. 3  ̂ 1942 99.— gg._
Ville Neuch 3VA 1933 -.— Ville Neuchât S .s, 1937 98— d 99.—Ville Neuchât 9% 1941 100.50 d 100.50 d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100 - d 100.— dTram Neuch. 3Mi% 1946 96 50 o 99.50 0
Klaus 8VA 1946 100 - d 100 - d
Et Perrenoud 4% 1937 100.- d 100 - d
Suchard 894% 1941 100 25 100.— d
Taux d'escompte Banque nationale 1 % %

Bourse de Zurich
OBLIGATIONS 12 avril 13 avril

8% C.F P. dUl 1903 101 — % 101 — %
8% OFF . . . .  1938 92.40% 92.45 »/,
3.4% Emp. féd . 1S41 100 75 % 100 90 %
8'/«•'. Emprunt féd 1946 94.— % 94.10 %

ACTIONS
Union banques suisses 743 — 740. —Crédit suisse 696.— 698.— dSociété banque suisse 661 — 660.—Motor Colombus S A 549^— 549! —
AMimlmum Neuhausen 1975.— 1970.—
Nestlé 1190 — 1194.—
StfJzer 1450.— d 1470.— o
Hlsp am de electrlc 568— 570—
Royal Dutch 261.— 258.—

Cours communiqués par la Banque
cantonale aeuchfltelotsr

Billets de banque étrangers
Cours du 13 avril 1948

achètent Vendent
Francs français .... 1.10 1-17
Dollars 4.05 4.13
Livres sterling 9.90 10.10
Francs belges 7.40 7.55
Florins hollandais .. 64.- 66.-
Llree — -60 — -70

B O U R S E

La révolte de Colombie
est la première menace

contre la sécurité
de l'hémisphère occidental

déclaré à Bogota M. Marshall, secrétaire d 'Etat américain

BOGOTA, 14- (Reuter) . — M. Mars-
hall , secrétaire d'Etat américain , a
déclaré que la révolte en Colombie
constitue la première tentative com-
munis te  sérieuse de troubler l'ordre
dans l'hémisphère occidental depuis
la fin de la guerre. Il a ajouté que
les délégations se réuniront mardi
soir af in  de décider si la conférence
panaméricaine doit poursuivre ses
travaux à Bogota. Il a exprimé l'es-
poir el sa conviction que la majorité
des délégués se prononceront pour
la con t inua t ion  des travaux dans la
capitale  colombienne.

« Nous devons avoir toujours pré-
sent à l'esprit, a poursuivi le secré-
taire d'Etat , que cette révolte n'est
pas une  af fa i re  purement colom-
bienne ou de l'Améri que latine , mais
bien une  af fa i re  mondiale. On peut
clairement dis t inguer  dans toute
l 'évolution de cette action l'exemple
des événements provoqués par les
grèves en France et en Italie et qui
paraissent inspirer ceux qui se pro-
posent de troubler les élections en
Italie. »

On croit , dans les milieux de la
conférence, que même si la confé-
rence devait poursuivre ses travaux ,
la question des colonies europ éennes
dans l'hémisphère occidental serait

traitée plus tard. La conférence s'oc-
cupera surtout d'une résolution anti-
communiste et de l'établissement
d'un pacte organi que de l'hémi-
sphère occidental.

M. Marshall s'est prononcé ènergi-
quement pour la poursuite des tra-
vaux de la conférence à Bogota. Des
commissions spéciales ont été cons-
tituées af in  d'étudier la situation. La
plus forte opposition contre Bogota
émane de l 'Argentine, bien que le
gouvernement colombien ait donné
l'assurance qu 'il sera à même, dans
un dé^ai 

de six jours , de rétablir  l'or-
dre dans tout le pays. M. Marshall a
relevé l'urgence d'examiner au cours
de cette session le pacte organi que
envisagé.

Reprise des travaux
de la conf érence de Bogota
LONDRES, 14 (Reuter ) . — Radio-

New-York a annoncé mardi soir que les
travaux de la conférence panaméri -
caine qui avaien t été suspendus à la
suite des troublas de Colombie, re-i
prendront mercredi à Bogota.

Les troubles de Bogota
étaient dirigés contre les

catholiques
CITÉ-DU-VATICAN. 13 (Reut er). —

On a déclaré à la Cité-du-Vatican que
le Saint-Siège a reçu des nouvelles de
Colombie mont ran t  que la révolution
de Bogot;i était menée par les commu-
nistes et dirigée contre les catholiques.

Tou tes les églises de la capitale co-
lombienne ont été détruites ou sérieu-
sement endommagées. Le siège de la
nonciature est en ruine. Mgr Beltrami ,
nonce apostolique, et ses collaborateurs
sont sains et saufs.

Le comité d'action
de la résistance
contre la mise

en liberté de Pétain
PARIS. 14 (A.F.P.). — Dans un com-

muniqué, le comité d'action de la résis-
tance déclare:

Le comité d'action de la résistance
s'élèye avec indignation contre la consti-
tution d'un comité dit « d'honneur » qui
se propose d'obtenir la mise en liberté de
Pctaln.

Il ne saurait admettre que puisse re-
couvrer sa liberté un condamné à mort
qui, usant du prestige de sa dignité de
maréchal de France, a trompé les Fran-
çais et les a Jetés dans la confusion et
la division en entraînant un nombre trop
grand â sa suite dans la vole de l'Infamie,
qui a sur la conscience le sang de mil-
liers de patriotes et qui a cherché à dé-
truire l'âme de la France en livrant celle-
ci à l'ennemi.

Cette mise en liberté soulèverait la
conscience de la nation.

Le cabinet français prépare
le nouveau train de baisse
PARIS, 13 (A.F.P.). — D'après des

informations recueillies à bonne sour-
ce, le deuxième train do baisse envisa-
gé par le gouvernement porterait sur
un certain nombre de produits et no-
tamment sur des produits industriels.

A cette occasion , le gouvernement ne
rechercherait nlus tellement à provo-
quer une incidence sur les budgets ou-
vriers, mais surtomt à poursuivre la
campagne de baisse amorcée.

Des négociations préalables avec les
parties intéressées ont lieu actuelle-
ment afin de parvenir à un accord sur
le pourcentage do baisse à appliquer. -.*

Une première catégorie d'articles tou-
chés par ces mesures comporterait no-
tamment les matériaux de construction,
un certain nombre de textiles, les auto-
mobiles, les métaux non ferreux , les
bicyclettes, les vélos-moteurs, les moto-
cyclettes et certaines catégories de pa-
pier et de bois.

Dans une deuxième catégorio entre-
raient les chaussures, la confection, la
chemiserie. Pour les articles de cette
dernière catégorie, la baisse serait ob-
tenue par l'adoption d'un programme
de fabrication d'articles utilitaires.

TEA-ROOM AEGERTER
Ses glaces, ses f r a p p és,

UN DÉLICE

Avant les élections en Italie
« Il faut en finir

avec le terrorisme »
déclare à Milan M. de Gasperi

MILAN. 13 (A.F.P.). — « Il faut en fi-
nir avec la peur et le terror isme », a dé-
claré M. de Gasperi , président du con-
seil, au cours d'un meeting électoral
tenu mardi soir à Milan.

M. de Gasperi s'est ensuite adressé à
M. Togliatti, leader du parti commu-
niste, à qui il a demandé s'il est dis-
posé à donner des ordres à son parti
pour déposer les armes détenues clan-
destinement. A ce propos , il a déclaré
avoir confiance dans les forces de
l'Etat, puis il a attaqué avec violence
le Kominform qu 'il a accusé d'avoir
donné des instructions aux communistes
pour prendre le pouvoir par tous les
moyens.

Après avoir affirmé que l'Italie doi t
respecter le Saint-Siège et remercié les
Etats-Unis de l'aide , accordée à l'Ita-
lie. M. de Gasperi "a conclu en déclarant
que « l'Italie républicaine ne signera ja -
mais aucun pacte de guerre ».

_L.es mesures envisagées
par les communistes
en cas de victoire...

ROME, 13 (A.F.P.) . — Des instruc-
tions secrètes auraient été données aux
dirigeants communistes italiens en cas
de victoire communiste aux élections
législatives du 18 avril , révèle le jour-
nal e II Tempo ».

Un plan dont 1 exécution aurait été
confiée par le Kremlin au ministre so-
viétique Zorine. qui se trouvait à Pra-

gue au moment de la crise tchécoslo-
vaque, aurait été établi. Il comporte-
rait tout d'abord la fermeture immédia-
te de toutes les frontières , la suspen-
sion des exportations et des voyages à
l'étranger. Une milice populaire serait
créée. Le parlement serait convoqué
pour signer une alliance militaire avec
l'U.R.S.S. et la Yougoslavie.

En co qui concerne la politique finan-
cière, l'inflation devrait être encoura-
gée afin d'accélérer l'étatisation de l'in-
dustrie, de l'agriculture et du com-
merce. Enf in , toujours d'après le « Tem-
po », ce plan prévoirait une épuration
sévère et l'élimination de la religion
catholique.

I_e blé américain
arrive en Italie

ROME, 13 (Reuter). — Le premier ba.
teau américain amenant du blé prévu
par le plan Marshall est arrivé mardi
à Naples • avec une cargaison de 8000
tonnes de céréales. Le navire sera dé-
chargé mercredi.

Revue des forces de police
à Naples

NAPLES, 13 (Reuter). — De forts dé-
tachements armés de police ont défilé
mardi dans les rues de Naples.

La revue avait pour but de montrer
à la population la puissance des forces
du service d'ordre afin d'empêcher
d'avance toute tentative de désordre à
l'occasion des élections.

La foule nombreuse a acclamé les for
ces d'ordre et crié : « Vive la police »
Des chars ont également défilé.

Autour du monde
en quelques lignes

En TCHÉCOSLOVAQUIE, le gouver-
nement a approuvé les trai tés de com-
merce avec la Suisse, la Suède et
l'Islande.

Tous les partis gouvernementaux se
sont prononcés en faveur de l'établisse-
ment d'une liste commune.

Sir Hall-Patch, sous-secrétaire d'Etat
par intérim pour les questions écono-
miques de GRANDE-BRETAGNE a été
nommé représentant de l'Angleterre au
sein de l'organisation permanente pour
l'exécution du plan Marshall à Paris.

Les autorités de TURQUIE ont décidé
de refouler les sujets étrangers tou-
chant de près ou do loin aux mouve-
ments de gauche.

Eii PALESTINE, l'agence juive a
annoncé formellement la constitution
d'un gouvernement de treize membres
qui présidera à l'administration du fu-
tur  Etat juif.

Dans son rapport à l'assemblée gé-
nérale de l'O.N.U., la commission pa-
lestinienne critique la Grande-Bretagne
pour son manque de collaboration et

¦remarque que des mesures immédiates
sont nécessaires pour éviter un chaos
en Terre sainte.

En ALLEMAGNE, la « Kommandan-
tur » alliée de Berlin a siégé liier pen-
dant onze heures. Sur les huit ques-
tions qui ont été discutées, cinq ont été
retirées de l'ordre dn j our en raison de
l'impossibilité d'aboutir à un accord.

Les membres soviétiques de la com-
mission commune chargée d'enquêter
sur les circonstances qui entourèrent
la catastrophe aérienne près de Berlin
se *ont refusés à entendre des témoins
oculaires américains ou allemands.

CAFÉ DU TH EATRE
Neuchâtel

Cuisine et cave
recherchées

Un journaliste français
expulsé de Prague

PRAGUE, 13 (A.F.P.). — M. Georges
Penchenier, correspondant du journal
parisien le « Monde », à Prague, vient
d'être l'objet d'un arrêté d'expulsion de
Tchécoslovaquie .

Explosion
dans une savonnerie

PRAGUE, 13 (Ceteka). — Une explo-
sion s'est produite dans la savonnerie
¦de Kralupy, à 27 km. au nord de Pra-
gue. Un ouvrier a été tué et d'autres
blessés. Le sinistre s'est étendu à un
gazomètre. Les dégâts sont importants.

Emissions radiophoniques
Mercredi

SOTTENS et télédiffusion : 7.10, le salut
musical. 7.15. lnform. 7.20, une symphonie
de Mozart. '9.10, émission radioscolalre.
9.40, concerto Haydn. 10.10, reprise de
l 'émission radloscolaLre. 1040, disques. 11
h., travaillons en musique. 11.30, Genève
vous parle 12.15, musique de danse. 12.29,
l'heure 12-30, le rail , la route, les ailes.
12.45, inform. 12.55 pour le 14 avril , allo-
cution de M. Edmond Jaquet. 13 h., festi-
val vaudois. 13 15. le médaillon de la se-
maine. 13.20. orchestres suisses de danse.
13.35, musique belge. 16.29, l'heure. 16-30,
musique de chambre. 17.30, les cinq minu-
tes de la solidarité . 17.35, musique enre-
gistrée. 17.45, au rendez-vous des benja-
mins. 18.30, pour les Jeunes. 18.45, reflets
d'ici et d'ailleurs . 19.05 la situation Inter-
nationale par M. René Payot. 19.15. lnform.
19.25, la voix du monde. 19.40, Muslc-Box.
20 h., les problèmes de la science. 20 15]
chansons populaires chinoises. 20.30, Ima-
ges musicales d'Europe. 22.30 lnform. 22.35,
chronique des écrivains suisses. 22.50, mu-
sique enregistrée.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 11 h
émission matinale. 12. 15, disques. 12.29
l'heure. 12.30, inform. 12-40 duo de piano
13.25. hôtes de Zurich 13.35. solistes. 1405
musique légère. 16 h.', pour les auditrices
16-29, l'heure. 16.30, musique de chambre
18 h., concert . 18.20, musique anglaise va-
riée . 19 h., mélodies et danses anciennes
19-25, communiqués. 19.30, inform . 20 h.
évocation radlophonlque. 22 h., lnform
22.05. Intermezzo. 22.30, musique sympho-
nique.

La nouvelle constitution
roumaine est entrée

en vigueur hier
BUCAREST, 14 (A.F.P.). — Mardi

après-midi, les membres du présidium
provisoire de la républiqu e roumaine
ont signé la nouvelle constitution . Dans
la séance de l'après-midi de la grande
assemblée nationale , le nouveau prési-
dium de la république populaire a été
élu. Il a pour président M. Constantin
Paron . Tous les membres ont été élus
par acclamation , puis les 19 membres
du présidium ont prêté serment devant
l'Assemblée nationale.

M. Groza , président du conseil des
ministres, a présenté la démission du
gouvernement au nouveau présidium.

Un nouveau gouvernement
BUCAREST, 14 (A.F.P.). — Le nou.

veau gouvernement roumain a été
constitué par M. Groza. Il est formé
ainsi :

Président du conseil : M. Groza.
Premier vice-président du conseil , pré-

sident du conseil supérieur économique et
président de la commission pour le re-
dressement économique chargé de la
coordination de l'activité des départe-
ments de l'agriculture et de la sylvicul-
ture : M. Georges Gheorghiu-DoJ .

Deuxième vice-président du conseil ;
M. H. Savulesco.

Troisième vice-président, chargé de la
collaboration des départements culturel et
social : M. Stefan Voltec.

Finances : M. Vasillo Luca.
Affaires étrangères : Mme Anna Pauker.
Intérieur : M. Théohari Georgesco.
Justice : M. Avram Bunaclo.
Défense nationale : M. Emile Bodnaras.
Education nationale : M. Georges Vasl-

licai.
Communications : M. Nicolas Proflrl.
Travaux publics : M. Theodor Bagdasar.
Travail et prévoyance sociale : M. Lo-

thar Radaceano.
Cultes : M. Stanciu Stolan.
Beaux-arts et Information : M. Octav

Levezeano.
Agriculture : M. Valda Vasllo.
Sylviculture : M. Ion Vintze.
Mines et pétrole : M. Mlron Constan-

ttiiesco.
Industrie : M. Chivu Stolca.
Commerce : M. Bucur Schiopul.
Les ministres adjoints seront nommés

par le conseil des ministres dans «a réu-
nion de mercredi.

NOUVELLES SUISSES
Un drame obscur

devant le tribunal criminel
de Fribourg

FRIBOURG, 14. — Le tribunal cri-
minel de Fribourg siège aujourd'hui
pour juger une affaire obscure. L'in-
culpée, Marie-Madeleine Meyer. née en
1830 est accusée d'infanticide. En effet,
le 2 juin 1917, le surveillant du bar-
rage de la Maigrauge découvrait le
corps d'un nouveau-n é qui . selon l'ex-
pertise médicale, était né viable, avait
vécu quelques heures et était mort des
suites d'un coup reçu à la tête.

La police découvrit la mère de l'en-
fant , Marie-Madeleine MeyeT. qui dé-
nonça l'auteur de la grossesse, Albert
Etienne , lequel , aux dires de l'accusée,
aurait assisté a l'accouchement et tué
le nouveau-né. Etienne, toutefois, nie
être le pore et le meurtrier de l'enfant.

Le tribunal criminel jugera tout
d'abord Marie-Madeleine Meyer, puis
la cour d'assises j ugera Etienne.

La tâche des juges des deux tribu-
naux , celle des avocats, est ardue. Les
deux accusés sont en contradiction sur
tous les points, et les circonstances le
la cause sont telles qu 'il est quasi im-
possible qu'un troisième personnage
ait eu quelque chose à voir à cette
lamentable histoire. On est obligé de
penser que l'un des deux accusés ment ,
que l'un des deux est un meurtrier.

Un escroc Jï l'ombre. — ZU-
RICH, 13. Un employé de commerce de
Zurich a été arrêté pour tentative d'es-
croquerie portant sur un montant de
112,000 francs. Connaissant la situation
matérielle d'une vieille femme de 90
ans, il s'était donné comme un repré-
sentant de banque et avait réussi , au
moyen de pièces truquées , à lui extor-
quer sa signature . Un parent de la vic-
time eut cependant dos doutes et le fit
arrêter avant qu 'il eût pu encaisser
l'argent.

DER NI ÈRES DÉPÊCHES DE LA NUI T
Le Congrès américain

vote des crédits massifs
pour le développement
de l'aviation militaire

WASHINGTON, 13 (A.F.P.). — La
Chambre des représentants a voté mar-
di l'emploi immédiat d'une somme de
deu x milliards trots cents millions de
dollars destinés à hâter le réarmement
des forces américaines et principale,
ment les constructions aéronautiques
qui répondent à des besoins militaires.

C'est à- la  suite des demandes urgen.
tes de M. Forrestal, secrétaire à la dé-
fense nationale, à la commission des
forces armées, que la Chambre a pris
cette décision mardi. La teneur de la
déposition qui a été faite à huis clos la
semaine dernière par M. Forrestal de-
vant cette commission a été rendue pu-
blique mardi. J ? ' :

Il en découle que le secrétaire à la
défense nationale estime que les som-
mes qu'il a demandées pour les besoins
immédiats de l'armée ne sont pas assez
importantes pour provoquer des pertur-
bations dans l'économie américaine. U
a fait cependant valoir qu 'il pourrait en
être autrement pour le budget de l'an-
née prochaine, commençant en juillet ,
et pour lequel les crédits militaires re.
quis par le secrétaire à la défense na-
tionale sont beaucoup plus importants.

Le développement
de l'aviation militaire

américaine
. WASHINGTON. 13 (Reuter) . - Le se-

crétaire à l'aviation militaire, M. Sy-
mington, a déclaré mard i au Congrès
américain que les forces de l'aviation
militaire soviétique sont plus puissan-
tes que celles des Etats-Unis et qu 'elles
6e développen t constamment.

Le ministre a dit notamment : « Les
forces de l'aviation militaire soviétique
6ont de beaucoup supérieures à celles
des Etats-Unis, même si nous devions
disposer de 70 sections, mais nous
avons de bons appareils et de meilleurs
pilotes. »

Le ministre a demandé que l'on vote
la loi portant de 55 à 70 les détache-
ments d'aviation , et cela pour la pé-
riode de paix. Il a déclaré que les 15
nouvelles sections nécessiteront la cons-
truction de 1500 nouveaux appareils et
une augmentation du personnel de
400,000 à 502,000 hommes.

Des escadrilles
de super-f orteresses

en route pour l'Allemagne
NEW-YORK. 13 (Reuter). — Trois es-

cadrilles de super-forteresses volantes
se sont envolées dans la journée de
mardi de divers aérodromes américains
et traverseront l'Atlantique pour se
rendre en Allemagne. Il s'agit d'un vol
ordinaire d'entraînement. On ignore ce-
pendant le nombre des appareils et des
hommes que ces appareils auront à
bord. Ils se rassembleront jeudi matin
au-dessus de Brest et voleront ensuite
en formation serrée vers Fucrstenfeld-
briick, où Ils atterriront après avoir
survolé Paris.

Un officier d 'état-major américain es-
time le nombre des super-forteresses
qui prendront nart au raid à 28 et cha-
cune aura un équipage de 10 hommes.
Deux des escadrilles rentreront aux
Etats-Unis, tandis que la troisième res-
tera affectée à l'armée d'occupation en
Allemagne.

Les Anglais refusent
le contrôle russe

en Autriche
VIENNE, 13 (Reuter). — Les com-

mandants des trains britanniques ont
refusé, mardi , d'obtempérer à la requête
des gardes-frontière russes de présenter
des papiers d'Identité munis de photo-
graphies. Toutefois, les trains ont pu
quand même passer après avoir été re.
tenus quelques Instants. L'un d'eux al-
lait de Villach vers Vienne, tandis que
les autres se dirigeaient en sens con-
traire. Deux d'entre eux sont arrivés à
destination sans retard.

La note britannique adressée au géné-
ral Kurassov, commandant soviétique,
proteste énerglquement contre les nou-
velles prescriptions russes. Elle relève
que les Britanniques ne peuvent pas
accepter ces nouvelles restrictions au
tra fic.

— APOUO ,
AUJOURD'HUI à 15 heures

Matinée à pri x réduits

• Les Desperados •
Un magnifique film d'aventures

Grands enfants admis

A 20 h. 30, DERNIÈRE DE

• Arènes sanglantes*
Tyrone POWER . Linda DARNELL

î N.-B. — Ces deux films en TECH-
NICOLOR sont «parlés français »

^^__-_-___HH__ ______________ M_______________ --_---_-___i

A la mémoire du général
Geo U. Carpentier

La vie et le labeur de ce grand chrétien ,
chef mondial de l'Armée du salut pendant
les dures années de la guerre , seront rap-
pelés ce soir dans une réuniqn commémo-
ratlve a la salle de l'Ecluse. Le lieutenant-
colonel Duggins, secrétaire en chef de
l'œuvre en Suisse, présidera

W*V*W"S*S"*'M*"W'S^̂ ^

Communiqués

Ce soir, à 20 h. 15
à la salle de la gare
GROUPE D'HOMMES

du quartier nord :

Responsabilité du chrétien en politique

BEAU-RIVAGE
AUJOURD'HUI

Grande soirée viennoise
avec l'orchestre

I MARIO MANAZZA

T H É ÂT R E
Ce soir, à 20 h. 30

LES DIX PETITS NÈGRES
pièce policière donnée par

la Comédie de Genève
Location «AU MENESTREL », tél. S 1429

Moscou refuse
de reviser

le traité italien
au sujet

de Trieste
PARIS. 14 (A.F.P.). — La radio ...

viétique annonce que le gouvernement
soviétique a rejeté la note britannique
proposant de reviser en commun ave«
les gouvernements américain et fran-
çais le traité de paix avec l'Italie et
proposant de rattacher à l'Italie le ter.
ritoirc de Trieste.

/—STUDIO —\
AUJOURD'HUI ET DEMAIN

Matinées à. 15 h. Soirées à 20 h. 30
Le célèbre roman de A. J. CRONTN

LES VERTES ANNÉES
Parlé français Téléphone 5 30 00^



Toujours plus 
élevé —— 

est le prix
des pommes. -
Si vous tenez compte
du temps nécessaire
— à leur préparation,
du déchet, ; 
— votre avantage est
d'employer la 

purée de pommes
bien sucrée

si réussie 
à Fr. 1.49 la boîte 4/4
ou Fr. 5.78 la boite de
5 kg. 
— y compris : ICA et
escompte 5 % 

ZSmmennann S.A.

*Sr
S. A.

Rues du Seyon
1 et de l'Hôpital

MACHINES
A LAVER

du modèle simple
au plus perfectionné

Livraisons rapides...
franco partout

nM
Tél. 612 43

Malgré nos prix
déjà très

avantageux...
10 7o d'escompte

sur toutes les
boîtes de sardines

et thons
MAGASINS MEIER S. A.

Trousseaux
de lingerie

complets, tous lea draps
de dessus et de dessous
en pur coton double
fil, au prix avantageux de

Fr- 420.-
Le trousseau peut être
commandé aujourd'hui
déjà, et payé facilement
en acomptes mensuels
Jusqu 'à la livraison. Mo-
nogrammes et broderies
compris dans le prix. De-
mander tout de suite des

échantillons.
Mlle S. Bornstein

RUmellnbach-weg 10
Bâle

ALLIANCES
MODERNES

or Jaune, rouge, gris

E. GHARLET
Sous le Théâtre

NEUCHATEL

A vendre :

tapis de Smyrne
neufs. 70/140 cm., faits &
la main, Er. 225.— la plè-
oe. Exécution sur com-
mande. — S'adresser: rue
Basse 23, 2me étage, Co-
lombier.

A liquider

remorques
de vélo, toutes dimen-
sions, prix très Intéres-
sant. — Humbert, Cres-
sier. téL 7 6137.

___k£^ _̂__l
avec pneus ballons

dans toutes les teintes.
Grand choix chez

%J2_W**\mmm\K55ZEE?
« Citroën »

11, légère, modèle 1946, &vendre pour cause de
double emploi. Equipe-ment oompiet pour l'hi-ver. Téléphoner pendantles nemres de bureau auau 545 54 ou demanderl'adresse du No 919 aubureau de la Feuilledavls.

Tuteurs
imprégnés ou non , àvendre S'adresser àM. Henri Franc, Valan-gin, tél. 6 91 35. En cas
de non-réponse, appe-

' 1er le 691 46.

I Mamans... I
I Pour le petit déjeu- I
I ner de bébé, essayez I
I notre excellente B

i FARINE I
I PHOSPHATÉE I
£j Le grand paquet fs
| Fr. 2.50 %

3JEWS"" WF NEUCHATO.

1

THEATRE DE NEUCHATEL
-̂ k MARDI 

20 
AVRIL, à 20 h. 30

^f _ %^Ri Sous le signe du

WàM COUP DE SOLEIL

m GILLES
i ĵIflK présente un nouveau tou r de chant
IfiCl^^B 

avec Ie concours 
clu 

planiste

|7jJ ALBERT URFER
L̂Jr ^ Piano de concert PLEYEL

^T Prix des places : Fr. 2.20 à 6.60

Location AÏJ MÉNESTREL Fœtisch Frères S.A., tél. 514 29

LES COMÉDIENS DE LAUSANNE
GRANDE SALLE DE LA PAIX - NEUCHATEL

SAMEDI 17 AVRIL 1948, à 20 h. 30

Leslie FIELD André BÉART.
dans -

Le goût du risque... !
(le Satrape)

3 actes d'André Besson

avec
Claude MARIA U, Daniel FILLION
René SER GE Rita CASTELLANO

et
Henri GIQUEL

Prix des places : Fr. 3.30 et 2.75 (taxe comprise)
Location : Café-restaurant de la Paix, tél. 5 24 77

APRÈS LE SPECTACLE : D A N S E

Consomm&ûoit
LÀ RISTOURNE DE 6°/o

sur les achats d'épicerie,
de boulangerie-pâtisserie et

de pharmacie
LE DIVIDENDE DE 3°/o

sur les parts de capital ,
seront payés :

A NEUCHATEL, au bureau de la société,
Sablons 39, de 8 h. 30 à 12 h. et de 13 h. 30

• à 18 h., dans l'ordre alphabétique suivant :
MERCREDI 14 AVRIL, pour Jes lettres i 

G, H, I, J, K, L, M, N
JEUDI 15 AVRIL, pour les lettres :

O, P, Q, R, S, T, U, V, W, X, Y, Z
VENDREDI 16 AVRIL, pour les lettres :

A, B, C, D, E, F.
A MONRUZ, au magasin, JEUDI 15 AVRIL,

de 17 h. 30 à 19 h. 30
A LA COUDRE, au magasin, JEUDI 22 AVRIL,

de 19 à 20 heures
Les sociétaires sont priés de réclamer à leur maga-

sin le bulletin donnant droit & la ristourne et
d'observer strictement les instructions y contenues.

La ristourne ne sera payée que les Jours Indiqués
ci-dessus.

i Confitures de qualité I
if! Abricots y ,  kg. 1.54,6 g
Egj (le gobelet 485 gr. 1.50) ||g
Bl Quatre-fruits I. kg.—.83,3 m\
&% (le gobelet 450 gr. —.75) SI
rm Pruneaux . H kg. 1.14,5 pi
|1 (le gobelet 435 gr. 1.—) p _̂
$1 Gelée de coings . . . . . • *. kg. 1.21 ,9 K/
|Ë (le gobelet 410 gr. 1'.—) jj ^
JH Oranges , . Je gobelet de j K kg. 1.25 tel
If Raisinets % kg. 1.28,8 M
M (le gobelet 485 gr. 1.25) E^
_§S Cerises rouges . . . . . .  y .  kg. 1.35,8 p .
jtf (le gobelet 460 gr. 1.25) fe j
gj § Cerises noires * H kg. 1.34,4 m]pi (le gobelet 465 gr. 1.25) f&:!
|p Fraises/Rhubarbe . . . . . V3 kg. 1.34,4 fe
ï§ (le gobelet 465 gr. 1.25) j fl
il Myrtilles H kg. 1.40,4 |y
||£ ('le verre 445 gr. 1.25) f f î i
|| Mûres H kg. 1.40,4 If :
F| (le gobelet 445 gr. 1.25) |£
ra Gelée de raisinets . . • • ¦ % kg. 1.32,5 lp
Il (le verre 470 gr. 1.25) ïM
Il Fraises • . • }•_ kg. 1.64,8 \k$
Wi (le gobelet 455 gr. 1.50) ||

fe ATTENTION ! ||
K& Le coupon en blanc D 4 est validé : il donne droit p^
&< à 250 gr. de riz WM
m NOUS VOUS OFFRONS : ||
M Riz du Brésil . . . .  glacé 500 gr. —.95 p

| MIGROS|

É 

Temple du Bas, Neuchâtel - Jeudi 15 avril , à 20 h.
CONCERT SPIRITUEL

m̂  ̂Fanfare de Stockholm 7
Des autocars devant amener des groupes du dehors, 11 est recom-
mandé de prendre ses places & temps. Le concert commencera ù

20 heures précises

Entrée Fr. 1.65 (réservées Fr. 2.20) taxes comprises

Location chez |4'IVXÎj C») L.. li! Tél. 5 31 89

Ponr cause de déménage-
ment, nos bureaux seront
fermés les 15 et 16 avril.
A partir du 17 avril, les

bureaux se trouveront :
rue Oscar-Huguenin N° 13
Le téléphone est interrompu le
15 avrlil et reprend le 16 avec le

i même numérp (038) 6 41 64.

Etude
Albert de Coulon, notoire

BOUDRY
. . 

"H— ¦ !¦¦—— ¦

Coizfomm&ûoiz
Exceptionnellement, et en considération du

paiement de la ristourne,

nos magasins des Sablons
(épicerie et articles de ménage,

boulangerie-pâtisserie)

seront ouverts cette semaine
mercredi toute la journée

M A R I A G E
Exlste-t-11, celui que Je désire pour refonder foyer

I heureux dont la base serait l'estime et la confiance
réciproques ? Il doit être de bonne éducation, dans

I la soixantaine, avoir de
BELLES QUALITÉS MORALES

et de cœur préférées à beau physique. La partenaire
étant cultivée, de bonne éducation, très affectueuse
et dévouée. Discrétion d'honneur. Réponse à toutes

j lettres signées. — Case postale 93, Matherey, Lau-
sanne.

Pour l'entrée du printemps
Vous trouverez un beau choix
en CONFFeCTIQN pour f illettes

chez

ANNE-JOSÉ
COUTURE POUR ENFANTS

15, rue des Moulins, & f ^_ f
\

AUTOCARS WITTWER

KP RERME
Finale de la Coupe suisse

Départ 12 h. 30, place de la Poste. Prix Fr. 6.—
Inscriptions : librairi e BERBERAT, sous

l'hôtel du Lac, tél. 5 28 40,
et F. WITTWER & FILS, tél. 5 26 68

__ — en pullman-cars modernes
et confortables.

Demandez le programme gratuit
dee prochaines excursions, tout compris :
20-28 avril Paris - Versailles, quatre Jours,

Fr. 200.—
24-25 avril Appenzel] . Lac de Constance -

Chute du Rhin, deux
Jours . , . •. . . .  Fr. 69.—

26 avril- Florence - Gênes . Milan, six
1er mal Jours . . . . . . .  Fr. 285.—
2-9 mal Hollande - Belgique, pendant la

floraison, huit Jours . Fr. 390.—
8-8 mal Klvléra française, avec Nice -

Monte-Carlo , six Jolirs Fr. 285.—

(% Ernest MARTI
13  ̂ I Entreprise 

de 
voyages

MàSTI KALLNACH T8VO°532)
l— __m___t__t_mm_t_t_______mi

AUTOGARS FISCHER FRÈRES
MARIN-NEUCHATEL

SAMEDI 17 AVRIL 1948

Course à Bâle
FOIRE D'ÉCHANTILLONS

Départ : 7 heures place de la Poste, Neuchâtel
Prix Fr. 14.— par personne

DIMANCHE 18 AVRIL 1948

Course à Berne
FINALE DE LA COUPE SUISSE

Départ: 12 h. 30 place de la Poste, Neuchâtel
Prix Fr. 6.-7- par personne
Inscriptions chez Delnon-Sports

Epancheurs, tél. 5 25 57, ou chez Fischer frères,
Marin, tél. 7 55 21.

CHEVROLET 18 PS /A'

Sedan, quatre portes, à partir de Fr. / Xm

ICA en plus / \i\

^w A / M ïf ^ŵSS W/
* llBiili]

Chevrolet vend plus de voitures et de camions
que toute autre fabrique, ce qui démontre
bien la faveur dont cette marque jouit aux
U.S. A.
L'armée suisse possède de nombreuses
Chevrolet, preuve que cette marque convient
tout spécialement à notre terrain accidenté.
C'est par excellence la voiture pratique, sûre
et de rendement économe. Demandez au /W
médecin de la région montagneuse, ou à toute / M
autre personne qui ne peut ménager sa voi- / 1|
ture. Chacun vous confirmera la puissance /wl / %/a
et le rendement exceptionnels de la Chevrolet. / W W »

ldJ^:fW iM.W,lWlBI 
>jBCl?Nt_lUL|_lij_i)L_^̂ l P h i

Si MOTORS E_J_____1______P

Distributeurs CHEVROLET en Suisse
Bienne : Garage Probst , Freiestrasse 7, Tél. 2 25 24
La Chaux-de-Fonds : Garage Guttmann S. A., 110, rue de la Serre, Tél. 2 46 81
Neuchâtel : E. & M. Schenker, Tél. 5 28 64
Yverdon : W. Humberset, Garage des Remparts,Tél. 2 35 35 _- ¦»- ..

-—' ;. _—-4flmm^m-ll^&j B2Û/y X̂ :̂i-^F̂ JM

I"~_^  ̂ ' £**-¦ vti_a l*'_ Wl*'-' __ V̂ *s*f -̂ _ i__ \  ' ' m
_____\ mfl

Il ne suffit pas de planter W

= ̂ "dTSÏj iSw^1
^ vapP^ 1

-̂ -̂ ^^^^^^^^^ MMJMBjKMBfl^2_j_3^^^^-h__^.V ___ê____l_ '

BUREAU ÇUïîCr PESEUXJ^"Ç^*V-̂ *S_rf
FIDUCIAIRE Q/5^ £̂>TÉ1-61 '-83 \fe ̂m! _̂__l_î '̂
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Automobilistes ! H
Pour la garniture \W_ \

de vos sièges ^B
Pour un Intérieur My,
en cuir ou tissu, m
Pour des housses B-4

soignées j yfi

J. Tosalli i
sellerie 'J J

Colombier I i|
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P A R L A N T  A LA FOIR E DE BALE

BALE, 13. — Le conseiller fédéral Ru-
battel a pris la parole mardi au
banquet officiel de la Foire suisse
d'échantillons. Après avoir apporté les
vœux et félicitations du Conseil fédéra i,
le chef du département de l'économie
publique a fait l'éloge de la Foire suisso
d'échantillons «entrée» il y a quelques
jours dans sa 32me année et qui est une
revue sans cesse enrichie des possibi li-
tés do l'industrie suisse. La Foire de
Bâlo constitue l'évidente démonstration
que. loin d'entraver la production, la
liberté — tempérée , renforcée par des
institutions de droit public et de
droit privé en constant devenir — éta.
blit au contraire un climat favorable
au développement de la responsabilité
et do l ' initiative personnelle, à l'es-
sor des communautés les plus diver-
ses du pays.

Nous avons, certes, en notre faveur,
des tradit ions ,  des organisations éprou-
vées, une main-d'œuvre intelligente et
habile, des positions apparemment so-
lides, un réseau diplomatique et. con-
sulaire développé , un système bancaire
adapté à la structure de nos besoins,
une situation qui n 'a pas faibli. Il
n 'en fau t  pas moins nous libérer de
cetto conviction de tout repos et trop
répandue que nous serions à l'abri de
tout risque. Certains retards se com-
blent plus rapidement qu 'on ne le croît.

Le chef du département fédéral de
l'économie publ i que  examine enfin le
problème des rapports entre les divers
éléments de la production et dont les

aspects sont à la fois d'ordre national,
professionnel et personnel.

D'ordre national d'abord , parce qu'il
n'est pas indifféren t au paye de vivre
dans la paix ou dans la guerre, dans
l'ordre ou dans le trouble ; une répar-
tition équitable des droits et des de-
voirs est non seulement un postulat,
raisonnable , conforme au sens de nos
origines et à la nature de nos institu.
tions. mais il représente encore et sur-
tout une sécurité morale dont on ne
dira jamais assez le poids.

D'ordre professionnel ensuite, parce
que la participation plus active, rajeu -
nie en ses éléments, des hommes de mé-
tier, doit apporter des garanties sup-
plémentaires de 6ueeès et non point
créer une confusion ou des risques nou-
veaux , préjudiciables à tous.

D'ordre personnel enfin r parce que
l'homme moyen,"6emble-t-il, doit ou de-
vrait porter intérêt d'autant plus in-
telligemment à son travail qu 'il se sent
solidaire de ses coéquipiers , du haut
en bas et de bas en haut, et respon-
sable, individuellement, d» l'efficacité
de l'effort commun aussi bien que de
l'échec né de l'incompréhension réci-
proque et de l'automatisme du labeur.

Le problème est posé. On 6'en occupo
dans  les organisations professionnel les,
patronales et ouvrières, dans les cer-
cles d'étude, dans les partis politiques.
Les pouvoirs publics eux-mêmes ne res-
tent pas à l'écart. On ose esnérpr que
des points de contact seront trouvés,
et que l'on aura la sagesse de ne pas
attendre la menace ou la contrainte
pour ag ir.

Le conseiller fédéral Rubattel
fait l'éloge du travail

dans la liberté

M. Walter Stucki nous parle
des travaux et des résultats
de la conférence de la Havane

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

Le 4 novembre dernier , avant do par-
tir pour la Havane à la tête de la délé-
gation suisse, M. Walter Stucki réunis-
sait les journalistes pour leur donner
une idéo des importants problèmes que
posait à notre pays le projet de charte
internationale du commerce et de l'em-
ploi dont les représentants d'une cin-
quantaine d'Etats allaient s'occuper
pendant  des semaines.

Les délibérations sont terminées , la
conférence a pris fin , après de nom-
breuses séances au cours desquelles on
a discuté 800 propositions d'amende-
ment. On a mis sur pied un texte que
les délégués ont reconnu être authenti-
que en signant l'acte final.

Ce texte. M. Stucki. rentré depuis
peu, l'a brièvement commenté devant
les mêmes journalistes qui l 'écoutaicnt
il y a plus de cinq mois. Il n'a pas été
très tendre pour l'œuvre accomplie dans
le c l imat  des Antil les.  S'il a rendu hom-
mage à l'activité, à la puissance de tra-
vail de tous les part icipants  à la con-
férence, il a déclaré sans ambages que
le résultat ne correspond pas à l'effort
fourni.

Le projet établi à Genève était  com-
pliqué et contenait bien des obscurités
et des contradictions ; ce qui en est
sorti est plus touffu , plus compliqué
encore, plus obscur sur bien des points
et .les contradictions subsistent.

C'est qu 'on a voulu tenir compte de
toutes — ou presque toutes — les objec-
tions, concilier les opinions divergentes ,
chercher partout  le compromis. On a
donc m u l t i p l i é  les dérogations, les
échappatoires , les notes explicatives,
les formules a lambi quées  qui permet-
tent  à chacun de trouver l 'interpréta-
tiAn qui lui convient . M. Stucki a même
parié qu 'aucun parlementair e ,  dans au-
cun pays du monde, ne comprendrait  le
6ens de l'ar t icle  13, dont l ' importance
est capitale pourtant ,  puisqu 'il règl e les
rapports des pays dont le développe-
ment  industriel est en retard avec les
pavs fortement  industrialisés.

La contradi ct ion la plus évidente,
celle qu i  intéresse la Suisse au plus
haut point ,  éclate entre le chapitre 2
de la charte nui obligo les contractants
à lut ter  contre le chômage , et le chapi-
tre 4 qui f ixe  les règles d'une  pol i t ique
commerciale aussi l ibérale que possible ,
empêchant par exemple , de rrrendre des
mesures pour protéger le marché inté-
rieur ou do conclure certains traités
bi latéraux dont l' e f fe t  serait j ustement
d'assurer du travail  à des industries
d'exportation comme les nôtres.

.w ******

La délégation suisse — qui  avait reçu
pour ins t ruc t ions  de ne point  importu -
ner la conférence par d'incessantes pro-
positions d'amendement,  mais de con-
centrer son effort  sur un poin t  — n 'a
pas manqué  d'attirer l' a t tent ion sur
cette évidente contradiction. Elle n 'a
obt«nu aucune Téponse à ses questions
et ses arguments  sont restés sans répli-
que. Les deux dispositions antinomiques
ont été acceptées parce que certains
Etats déclara ient  ne p ouvoir  se r a l l ier
à la charte si l'une n 'y f igura i t  pas,
tandis  que d'autres posaient la condi-
tion inverse. On s'en remet t ra  donc à la
pratique et à la science des juristes
pour mar ie r  Tenu et le feu.

Nos délégués n 'ont pu empêcher non
plus quo la charte non seulement recon-
naisse le système des tar i fs  préféren-
tiels dans les relations commerciales
entre des Etats métropoli ta ins ,  leurs
dominions leurs territoires d'outre-mer
et leurs colonies , mais encore que la
porte fût  ouverte pour une  pol i t ique  de
cette sorte entre  divers autres groupes
d'Etats. Or , nous nous sommes touj ours
efforcés de faire admet t r e , dans nos ac-
cords commerciaux, lo régime de la na.
tion la plus favorisée , en d'autres ter-
mes le régime qui accorde les mêmes
avantages à chacun.

*** *** ***
En revanche, sur d'autres points , nos

représentants ont eu plus de succès. Ils
ont naturellement appuyé énergique-
ment les pays qui ont demandé l'entière
égalité des droits pour tous les Etats,
petits ou grands, qui participeraient à
l'assemblée générale de l'Organisaticn

mondiale pour le commerce et l'emploi .
Certaines propositions tendaient à ac-
corder le vote plural aux grandes puis-
sances : elles furent  écartées;

Ils furent  aussi de ceux qui repous-
sèrent l'idée d'une discrimination entre
Etats membres de l'organisation mon-
diale et Etats non membres. C'était là
un point capital pour la Suisse. En ef-
fet si , une fois la charte en vigueur —
à supposer qu 'elle le soit jamai s — ies
Etats membres avaient été obligés de
traiter plus rigoureusement, dans leurs
relations économiques, les Etats non
membres, notre situation devenait diff i -
cile. Ou bien nous adhérions à la
charte, et nos rapporta commerciaux
avec l'est, notamment ayee l'U.R.S.S.,
resté en dehors de l'organisation , se
trouvaient  singulièrement compliqués
et nous ne pouvions plus prétendre te-
nir la balance égale, sur ce terrain ,
entre tous nos partenaires ; ou bien
nous nous tenions nous-mêmes à l'écart
et ç'auraient été les Etats membres,
alors , qui  auraient pu nous créer des
difficultés.  Mais ce danger est écarté et .
dans ce fai t ,  M. Stucki voit , pour nous,
l'acquis , le bénéfice principal.

*********
Enf in , on sait que la délégation

suisse a présenté une proposition qui,
si elle avait  été acceptée, aurait permis
à la Suisse d'invoquer sa situation spé-
ciale de pays dont l'activité économique
est orientée pour la plus grande part
vers l'industrie d'exportation — et no-
tamment l'importation d'objets de luxe
— pour invoquer à son profit les déro-
gations prévues par la charte.

C'est là une nécessité, si nous ne vou-
lons pas. simplement parce que nous
sommes un pays à monnaie  forte et qui
ne connaît  pas" le contrôle des devises,
nous laisser imposer des conditions qui
nous abandonneraient sans défense à
l'expansionnisme économique des pays
qui ont des diff icul tés  monétaires.

Cette proposition a été examinée par
une  commission de dix membres oui l'a
repoussée par , 4 voix contre 3 et 3 abs-
tentions. Mais, en même temps, cette
commission exprimait le vœu que le
cas de la Suisse soit examiné, hors de
la conférence , et qu 'on s'efforce de trou-
ver une solution tenant  compte des in-
térêts légitimes de notre pays. A cette
fin . la conférence a été saisie d'un rap-
port dans lequel on admet notre droit
à conserver, pour nos négociations éco-
nomiques avec l'étranger, un « pouvoir
de marchandage », c'est-à-dire une mon-
naie d'échange, par exemple sous la
forme de contingents d'importation.

Des pourparlers vont donc avoir lien
avec (a commission intérimaire de la
conférencev et l'&n tentera de trouver,
riour In "Suisse, un statut  analogue à ce-
lui qui  nous a permis d'entrer dans la
Sociétés des Nations , en 1920, avec la
déclaration de Londres comme garantie.

. *********
Quo so passera-t-il maintenant ! La

signature de l'acte f inal  ne Préj uge en
rien la décision des Etats qui ont parti-
cipé à ia conférence de la Havane. Il
faut  qne la charte  soit rat if iée par les
parlements. Elle entrera en vigueur
lorsque la moi t ié  au moins  des pays si-
gnataires de l'acte f ina l  aur ont donné
leur adhésion formelle. Et si . dans le dé-
lai d'un an , cette proportion n'est pas
at te in te ,  il su f f i ra  de la ra t i f ica t ion de
20 pays ponr que le texte de la Havane
prenne force.

Le Conseil fédéral d'abord , le parle-
ment  ensuite, éventuellement le peuple
suisse, auront donc leur mot à dire en
ce qui concerne notre pays. Il est bien
évident que si . sous une forme nette et
précise, notre s i tuat ion particulière
n 'était pas reconnue , nous ne pourrions
guère adhérer à l'organisat ion mondiale
du commerce et de l'emploi . Notre atti-
tude dépend donc de la suite qui sera
donnée aux bonnes intentions manifes-
tées à notre égard à la Havane. . '

L'accueil sera-t-il plus chaleureux ail-
leurs 1 On ne peut le dire. Pourtant,
même si la charte n'avait, pou r le mo-
ment , aucun effet  pratique, • elle obli-
gerait tout de même un certain nombre
de pays à discuter des problèmes im-
portants , à les examiner ensemble, à
main ten i r  des contacts d'où neut sortir
plus tard une organisation efficace.

a. p.

|fl|*W Chronique
memS ^u Centenaire

Le comité des Neuchâtelois à l'étran-
ger a siégé récemment à la salle Marie
de Savoie au château de Neuchâtel,
sous la présidence de M. Auguste Bo-
mang. Les membres du comité ont été
orientés i_ur les démarches entrepr ises
auprès de nos compatriotes de l'étran-
ger en vue de la journée qui doit 6'or-
ganiser à leur intention et dont la date
a été fixée par le Conseil d'Etat au sa-
medi 10 juillet.

L'on a, grâce à la bonne volonté de
nos consulats et légations, pu atteindre
par circulaires 3000 Neuchâtelois envi-
ron répartis dans le monde. Il va de
soi que sur ce nombre, beaucoup ne
pourront pas revenir au pays pour cé-
lébrer le centenaire de la République.
Le comité a toutefois déjà reçu un cer-
tain nombre d'adhésions dont celle de
notre ministre à Kio-de-Janeixo, M. Re-
dard.
i Nos CMiapatrjotes de, l'étranger seront
donc reçus a" Neuchâtel "le 10 ju illet.
Le programme do la journée comprend
la réception à la gare, la descente en
ville en cortège et les souhaits de bien-
venue du Conseil d'Etat.

La difficulté , comme c'est toujours
le cas en pareilles circonstances, sera
de loger tout le monde car beaucou p de
nos compatriotes séjourneront vraisem-
blablement un certai n temps a Neuchâ-
tel ou ; dans la région. Un service de
logements va donc être organisé à cet-
te fin . On peut déjà compter sur l'hos-
pitalité de la caserne de Colombier et
d'un certain nombre d'hôtels.

Le comité des logements se mettra
en relation avec l'A.D.E.N. Un bureau
de renseignements fonctionnera égale-
ment à la gare de Neuchâtel qui per-
mettra d'orienter nos compatriotes.

Les Neuchâtelois à l'étranger

La chancellerie d'Etat nous com-
munique :

Dans sa séance du 13 avril , le Conseil
d'Etat a admis au rôle officiel du bar-
reau, M. Pierre-André Guye, licencié en
droit , domicilié à Neuchâtel.

Admission au rôle officiel
du barreau

1 LA VILLE

Au tribunal de police
L'audience d'hier matin était prési-

dée par M. R. Jeanprêtre. M. À. Zim-
mermann substitut, fonctionnait com-
me greffier.

rY. P. avait  ' été priée de faire des
emplettes par une voisine... qui ne re-
vit pas l'argent confié à cet effet. Par
défaut . 3 jours d'arrêts et les frais à
la prévenue.

^s***^

Bien que J. G. ait chaleureusement
défendu , de manière posthume, son
chien , il n'en a pas moi ns dû être con-
damné à 5 fr. d'amende et 1 fr. de
frais , l'animal ayant .pincé un .enfant
et sauté contre une femme le S mars.

*********
Sous réserve qu 'il rembourserait

60 fr ., don t il avait frustré son logeur,
et les 33 fr. 50 de frais du tribunal , la
plainte de filouterie d'auberge déposée
contre R. G. avait été retirée. Mais
comme ce monsieu r ne jugea pas bon
de donner de ses nouvelles depuis dé-
cembre 1947, le voilà condamné par dé-
faut à 3 jour s d'arrêts et aux frais.

*** *** t*s

P. D. a quitté une pension de la ville
en « oubl iant » de payer 106 fr. Par dé-
faut , il écope de 8 jou rs d'emprisonne-
ment et il payera les frais.

*** *** -S/

En donnant des renseignements
inexacts . Y. T. a obtenu le 3 octobre
d'une banque de la place un prêt de
500 fr. Le 5 octobre, elle disparaissait
sans laisser de traces. Le tribunal la
condamne à 15 jours d'emprisonnement
et aux frais.

*********
Le prévenu E. F. a voulu exploiter

le centenaire 1 Mais . de la mauvaise
manière, en se prétendant envoyé par
le Conseil d'Etat pour faire une col-
lecte pour la < Maison des jeunes » au-
près d' un homme trop clairvoyant pour
lui. Il se rappellera de la glorieuse an-
née 1948 pour avoir purgé 10 jours
d'emprisonnement subis par la prison
préventive. Le centenaire est décidé-
ment célébré de mille... et une façons.

****** **s

Après un jugement pour filouterie
d'auberge du 16 mars, H. P. avait de-
mandé  et obtenu le relief. Il ne juge
pas indispensable de se montrer à cette
seconde audience de sorte que la pre-
mière sentence devien t définitive : 10
jours d'emprisonnement et 14 fr. de
frais. _ i

AU JOUR LE JOCIt

Une roy auté incontestée
S 'il y  a aujourd'hui de par le mon-

de pas mal de rois et de reines sans
royaume, il est au moins une royauté
qui est populaire et incontestée :
c'est celle de la bicyclette.

Dans notre pays en tout cas, elle
fa i t  de plus en plus d'adeptes et la
Suisse accidentée et montagneuse
peut s'enorgueillir de compter, pr o-
portionnellement, autant de vélos que
n'en avait , dans la dernière année
ete paix, la Hollande , pays des cy-
clistes par excellence. Après le re-
tour des véhicules à moteur, on s'at-
tendait à voir diminuer le parc des
bicyclettes, mais rien de tel ne s'est
produit. Au contraire , le nombre des
cycles a encore augmenté de 19'i6 à
19W, probablement à cause de la
vente libre des pneus.

L' e f f e c t i f  des vélos en Suisse était
en 1947 de 1,6i0 ,000, soit 85,000 de
p lus que l' année précédente. Avant la
guçrre on comptait en moi/enne un
cycle pour 3,2 habitants et ce chi f -
f e s  était , l'année dernière, de 2,7.

'La petite reine est naturellement
très diversement ré partie dans le
pays et est pins appréciée sur le Pla-
teau que dans les rég ions monta-
gneuses. C' est dans le canton de
Thurgovie qu 'il y a le plus de fer -
vents du coup de pédale ; l' on y
trouve un vélo sur deux habitants.
Le canton de Neuchâtel se contente
d' une bicyclette pour 3,5 habitants
et au Tessin ce n'est que dans les
f f im i l l e s  de cinq p ersonnes que les
bicyclettes sont jugées indispensa-
bles.

Il sera intéressant de voir si la
hausse du tarif des chemins de f e r
cette année contribuera encore à
accroître la faveur  que l'on porte à
une petite reine pas exigente , prati-
que, économique et qui mérite la f a -
veur dont elle est l' objet.

NEMO.

LES CONCERTS
_Les petits c h a n t e u r s

de Vienne
Cette brillante phalange enfantine ne

nous est pas Inconnue: eue a eu, déjà ,
de vils succès eu notre vilie; aussi le
public vlnt-11 très nombreux, hier soir,
et prlt-U un plaisir de haute qualité en
compagnie de ces quelque vingt-deux en-
fants et de leur énergique , subtil et en-
thousiaste chef , M. Haymo Tauber.

Il émane du « Wiener Blut » qui nous
fut toujours proche et sympathique, quel-
que chose de primesautler, de spirituel,
d'aérien dans les Interprétations de
chants populaires, et un charme bien
prenant; citons — pour prendre le pro-
gramme par la fin — « Unter der Lin-
den » et surtout la grande valse de
Johann Strauss « Im Wiener Wald », que
ces enfants détaillèrent avec autant d'art
que de Justesse et de sentiment. Félici-
tons le soprano-solo et l'alto-solo, dans
cette dernière œuvre : cristallines et d'un
riche volume, ces deux voix faisaient mer-
veille.

H faut noter — afin de ne point ou-
blier cette leçon de blen-chanter —
l'allure allègre, le rythme soutenu, mais
sans lenteur aucune, d'oeuvres fort con-
nues, telles que « Panis angellcus » de Cé-
sar Franck, V* Ave Maria » de Schubert,
le « Menuet » de Mozart , que nous chan-
tons en général dans un tempo trop lent;
le maestro H. Tauber impose à ses Jeunes
disciples et en obtient des interpréta-
tions parfaitement au point: rien n 'y est
du reste laissé au hasard ou au goût
personnel : entrées, attaques, nuances,
rythme ont leur valeur, leur précision ,
leur Justesse parfaite, à quoi il est bon
d'ajouter le maintien modeste, sans rai-
deur, mais sans nulle pose, de ces Jeunes
chanteurs émérltes.

Ils ont l'heureuse coutume , en venant
chez nous, de nous offrir quelque opéra-
comique de bonne tradition, mais, certes,
non point de traduction facile ou enfan-
tine; cette année, nous avons eu le char-
mant ouvrage de Jacques Offenbach
« Monsieur et Madame Denis », mis au
point de la première phrase à la dernière ,
et au cours duquel les quatre acteurs
principaux, en travestis charmants,
s'acquittèrent avec aisance, malice et ta-
lent d'une tâche certes considérable.
Accompagnés au piano par leur maître,
ces acteurs amusants et si bien discipli-
nés Jouèrent , chantèrent avec la plus
grande aisance, pour le vif et délicat
plaisir d'un public enthousiaste.
• ¦ M. J.-C.

VAL-DE-RUZ |
COFFRANE

Des chevreuils dans la région
(sp) Les promeneurs qui s'en allèrent ,
dimanche, dans la forêt de Serroue,
entre Corcelles, Coffrane et Valangin ,
n'ont pas été peu surpris de voir de
magnifiques troupes de chevreuils qui
filaient aveo élégance au moindre
bruit.
" Chassés par la neige qui tenait jus-
.qp'au-dessus des Geneveys-sur-Coffrane,
Ves gracieux animanx étaient descendus
en bandes vers le Bas pour v chercher
dé la nourriture. Mais, effrayés par
les détonations des fusils des tireurs
.-du Vignoble , réunis au stand des
Faougs sur Peseux, ces animaux crain-
tifs s'étaient réfugiés dans les forêts
des alenteurs , ce qui a permis de cons-
tater vque les chevreuils n e sont heu-
reusement pas près de disparaître de
notre région.

CERNIER
Un cours théorinuc

pour les sapeurs pompiers
(o) Un cours théorique pour nos offi-
ciers et sous-officiers du corps des sa.
peurs pompiers de notre localité vient
d'être donné , à l'hôtel de ville, par le
commandant , M. W. Godio. Il avait
trait à la préparation des exercices.

^Mùî aA\ce<i
„ _ rwriPARn 

M°n,sleW et Madame
René CHOPARD et leu r _ils Gilbert
ônt la très grande j0ie d'annoncerl'heureuse naissance de leur fille etsœur

Jocely ne - Ellen
13 avril

Maternité de Lea Geneveys-sur-
Landeyeux Coffrane

| VAL-DE-TRAVERS

Un jeun e bandit
attaque un chef de train

en gare de Travers
Le malfaiteur a réussi

à prendre la fuite
(c) Mardi matin, le gendarme était prié
tclcphonlquemeut de se rendre  Immé-
diatement à la gare. Le train arrivant
des Verrières à 7 heures transportait
dans la cellule spéciale du fourgon ,
deux jeune s Bernois de 20 et 22 ans
extradés.

L'un d'eux demanda au chef de train,
Al. Winkler , do pouvoir se renure aux
toilettes. M. Winkler acquiesça, mais
mal lut eu prit car , à peine la porte
fut-elle ouverte que le bandit le frap-
pa avec violence à la tête, sauta du
train et s'enfuit dans la direction de
la forêt. Al. Sermet . gendarme, alerta
les postes de poiice et visita les fermes,
nombreuses dans la région. Au moment
où nous écrivons ces lignes, le fuyard
n 'a pas été rejoint. Le chef de t r a i n
a poursuivi son voyage ju squ'à Neu-
châtel, où il a reçu les soins que néces-
sitait son état.

C'est au poste des Verrièrcs-AIeudon
que les deux jeunes Bernois que la
police bernoise recherchait furent ar-
rêtés au moment où lis cherchaient à
passer la frontière.

Relevons que le chef de train ne per-
dit pas sou sang-froid et réussit, mal-
gré ses blessures, à maintenir  le deuxiè-
me extradé dans la cellule pour le re-
mettre en gare do Neuchâtel , à la sû-
reté.

On regrette que le bandit , signalé de
la gare par téléphone aux fern\icrs ,
n'ait pas pu être pris comme dans un
filet.

La poursuite effectuée seulement dans
un sens, avec l'avance du fuyard , avait
en effet peu de chance d'être couronnée
de succès.

Hier soir, on ne possédait toujours
aucune trace du bandit , qui essayera
sans doute de franchir à nouveau la
frontière.

Le fugitif , nommé Zimmermann,
porte des habits bleu foncé rayés, un
pullover bleu ; H est chaussé de souliers
bas bruns. Il s'agit d'un homme de cor-
pulence moyenne, taille 1 m. 70 à 1 m. 75.

NOIRAIGUE

Une truite de taille
(c) Un pêcheur de la localité , M. Ar-
mand Kammer a eu le bonheur de pê-
cher dans les gorges de l'Areuse, une
truite de 3 kg. 500. Belle prise qui évi-
tera le trépas à maints petits poissons
du voisinage.

LA COTE AUX-FÉES
Une indésirable refoulée

(sp) La gendarmerie a arrêté et conduit
aux Verrières d'où elle a été refoulée
en France, une femme expulsée de
Suisse.

JURA BER1VOIS

La question jurassienne
évoquée à l'assemblée

de l'Association des maires
du district de Courtelary

Réunie en assemblée générale à Son-
ceboz , l'Association des maires et pré-
sidents de bourgeoisies du district de
Courtelary a longuement discuté la
question jurassienne, afin de répondro
au questionnaire que lui avait adressé
le comité de Moutier . En ce qui con-
cerne la question de l'autonomie dans le
cadre du canton et de la formation d'un
canton du Jura , l'assemblée a décidé de
ne pas se prononcer sur ce problème
pour garder sa liberté d'action dans
toute éventualité.

Elle a voté une résolution dans la-
quelle elle a f f i rme  les droits du fran-
çais comme langu e officielle et propose ,
en outre , la création d'une section de
langue française au gymnase de
Bienne.

L'association demande la suppression
des subsides aux écoles allemandes du
Jura et l'octroi aux étudiants jurassiens
qui se préparent soit à l'enseignement ,
soit au barreau, de la faculté de pou-
voir fréquenter les universités roman-
des avec reconnaissance , par le canton
de Berne, des titres décernés par ces
universités.

Elle se prononce également pour la
création d'une chambre de commerce
jura ssienne, la constitution du Jura encercle électoral , la fondation d'une
chambre consultative jura ssienne qui
discuterait de toutes les questions inté-
ressant spécialement le Jura, avant que
celles-ci fassent l'objet des délibéra-
tions du Grand Conseil bernois , la dé-
centralisation administrative , l'adop-
tion d'un régime des terres tena*nt
compte de la si tuat ion des paysans ju-
rassiens et enf in  pour que lo Jura ait
la garantie que l'un des deux représen-
tants du canton de Berne au Conseil
des Etats soit toujours jurassien.

VALLÉE DE LA BROYE
¦ ¦>

SAINT-AUBIN
Chez les carabiuiers

(c) Comme chaque année, les Salnt-Au-blnols se sont rassemblés dimanche pour
leur banquet annuel La veille de cette
manifestation, un tir a eu Heu . M Cons-
tant Verdon a été proclamé roi du tir.

Le banquet s'est déroulé dès midi à
l'Hôtel de ville où gaité et Jole régnaient.
On notait la présence d'invités du gouver-
nement fribourgeois , M. Roulin d'Esta-
vayer-le-Lac président du Grand Conseil ,
M. Torche, conseiller d'Etat , M Léonce
Duruz, préfet de la Broyé, et enfin plu-
sieurs Vaudois des communes avotsinan-
tes. M. Jules Collaud , président de la so-
ciété, a souhaité la bienvenue à tous les
participants et M. Henri Thévoz a adressé
quelques paroles aux vétérans. La musique
et la société de chant ont prêté leur con-
cours à cette fête.

RÉGION DES LACS

LA NEUVEVH.I.E
Une courageuse fillette

Une fillette do 13 ans. Lucetto Stiihli ,
a sauvé un garçonnet do 2 ans et demi
qui était  tombé dans le lac et qui so
serait immanquablement  noyé sans son
intervention courageuse.

VIGNOBLE 

CORCELLES
CORMONDRÈCHE

Notre président de commune
se retire de la vie politique**

(c) Lors de l'assemblée générale de
l'Association patriotique radicale, ven-
dredi dornier . M. Robert Wyss, prési-
dent de notre commune, a déclaré qu 'il
n 'accepterait aucune candidature, tant
au Conseil général qu 'à l'exécutif coni.
munal. pour la prochaine législature.

M. Robert Wyss met ainsi un terme
à sa longue carrière de 39 années dans
la direction des affaires communales.
Elu au Conseil général en 1909, à l'âge
do 32 ans, il est immédiatement nom-
mé conseiller communal.  Doux ans plus
tard , il va se chargeT des finances qu 'il
dirige encore aujourd'hui. Quelques
chiffres illustreront mieux que do
longs commentaires l'œuvre qu 'il a ac-
complie dans ce domaine. Eu 1911, il
reprenait , avec lo dicastère des f inan-
ces, une dette communale do plus do
550,000 fr. ; avec ténacité, il s'est voué
à son remboursement et . non content
d' y parvenir , il a constitué pat iemment
des fonds spéciaux destinés à financer
plus tard des travaux importants d'in-
térêt général.

En 1944, il devient le président d'une
commune libre de toute dette et dont
les fonds spéciaux totalisent plus .de
470.000 francs. ¦.

BEVAIX
Vers la fête régionale

des chanteurs et musiciens
La 41me fête régionale des chanteurs

et musiciens du district do Boudry aura
lieu à Bevaix à fin mai prochain , avec
renvoi éventuel nu début de juin . La
participation de 17 sociétés, avec envi-
ron 600 exécutants, est d'ores et déjà
assurée.
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Cercueils, transports. Incinérations

A NEUCHATEL ET DANS LA RÉGIONLA VIE NATIONALE
a : ,

Observatoire de Neuchâtel. — 13 avril.
Température: Moyenne: 11,6; min.: 5,7;
max.: 17,5. Baromètre: Moyenne : 723,7.
Vent dominant: Direction : est-nôrd-est;
force : modéré. Etat du ciel : clair.

Hauteur du baromètre réduite b zéro
(Moyenne pour Neuch&tel 719.5)

fj 'vçmt du inc du 19 avr"l. & 7 h. : 49.3 73
Niveau du lac du 13 avril , à 7 h. : 429.73

Prévisions du temps. — Prévisions vala-
bles Jusqu 'à mercredi soir : nord des
Alpes : beau temps, faible bise, teinpéra-
ture peu changée.
¦mim.iiiii.nnc.iwM awHi j .iim
Rédacteur responsable : R. Bralchet
Imprimerie Centrale S. A., Neuchâtel

Observations météorologiques

t
Le travail fut sa vie.

Madame veuve Eusèbe Perratone ;
Monsieur et Madame Maurice Perra-
tone et leur fils ; Monsieur et Madame
Etienne Perratone ; Monsieur et Mada.
me Marcel Dubois ; Monsieur Pierre
Perratone ; les enfants de feu Lu.
cienne Bénabed-Perratone, Marcel . Jac.
queline et André , ainsi que les familles
alliées en Italie et en France,

ont la douleur de faire part du décès
de

Alonsieur
Eusèbe PERRATONE

leur cher et bien-aimé époux , père,
beau-père et grand-père, nue Dieu a
rappel^ à . Lui, dans sa 78me année,
muni des sa in ts  sacrements do l'Eglise,
après une courte mais pénible maladie
supportée avec courage et résignation.

L'ensevelissement aura lieu . 6ans sui-
te , mercredi 14 avril , à 13 heures.

Domicile mortuaire : Carrels 9, Pe-
seux.

Prière de ne pas faire de visite
et de ne pas envoyer de fleurs

Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Le comité dé la Société fraternelle de
prévoyance informe ses membres du dé-
cès de

Alonsieur

Eusèbe PERRATONE
membre de la société.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu le mercredi 14 avril , à 13 heures.

L'Eternel regarde au cœur.
Madame Barthe Merz-Fontana ;
Madame M. Dolder-Merz , ses enfants

et petits-fils, à Bâle,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont la douleur de faire part du dé-

cès de

Monsieur Gustave MERZ
leur cher époux, frère, beati-frère, on-
cle, grand-oncle et parent , que Dieu a
repris à Lui dans sa 80me année.

Dieu est amour.
Neuchâtel , le 11 avril 1948.

(Rue de la Côte 119)
L'ensevelissement, sans suite, aura

lieu difns la plus stricte intimité, le
14 avril , à 13 heures.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Madame veuve Louis Bourgeois et
ses en fants :

Monsieur et Madame F. Bourgeois,
leurs enfants et petits-enfants, à Paris;

Monsieur et Madame W. Bourgeois et
leurs enfan t s , à Vevey ;

Mademoiselle M.-L. Bourgeois, à Pe-
seux ;

Madame et Monsieur A. Surber et
leurs enfants, à Zurich ;

Madame veuve J. Bourgeois.
ainsi que les familles alliées et leurs

amis,
font part du décès de

Ala de moi sel le

Pauline RINGGER
survenu, mardi 13 avril 1948, après une
longue maladie.

Peseux. le 13 avril 1948.
Domicile mortuaire : 5, avenue For-

nachon , Peseux.
Car Dieu a tellement aimé le

monde qu'il a donné son Fils uni-
que afin que quiconque croit en
Lui , ne périsse point , mais qu'H ait
la vie éternelle.

Jean n, 16.
L'ensevelissement aura lieu vendredi

16 avril , à 13 heures. Culte pour la la-
mille à 12 h. 30.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part


